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VETURE.—PRETRE OFFICIANT »

n â II I tM

Lieu.—La vêture ne se fait pas à la chapelle, mais dans une salle (comow

celle du noviciat) afin de rappeler aux sœurs l'humble réduit où les fondatrices

ont revêtu leur saint habit. Elle a lieu dans i% soirée, la veille d'une profes-

sion, mdiBaireinent i 4 h. 30. D'habitude, ie prédicateur de la retraite

y donne une instruction, ou oflkie à la i^aoe de l'aumAnier.

Décoration.— On y orne la statue de Notre-Dame de Pitié de fleurs, de pré-

férence naturelles, et l'on {dace devant (sans crucifix) tm candâabre »vw
sept cierges.

Sanctuaire.— On transporte devant cette statue un marchepied recouvert

d'un tapis et l'on y met un fauteuil (le dossier vers la statue). En dehors à»

l'estrade, à droite en entrant, on dispose sur une tal 'e (ou deux) les vêtements

des postulantes marqués par la sous-maîtresse des novices, (et aupr'>s, un gué-

ridon pour le bénitier et son aspersoir) Du côté oppost, on dispose quelques

prie-Dieu et chaises pour des prêtres invitas, s'il y a lieu, et l'auUlteier {Wa*

dant l'instruction, ou le prédicateur, si l'aumônier officie.

Nef.— De chaque côté de l'allée centrale sont les sièges des postulantes

accompagnés à droite d'un chandelier garni d'un cierge, à l'usage de chacune.

Sacristie.— Dans la salle attenante qui sert de sacristie pour l'occasion, sur

une table recouverte d'un tapis, on dispose, au milieu, l'étole (atta.':hée) de cou-

leur blanche (ou argentée ou dorée) et par-dessus un surplis pour l'officiant, à

gauche un CMmomm/ (marqué A la page ),à droite sa barrette; le surplis de

l'aumMer (qui ne prend ni barrette ni CMmoniaD ou du prédicateur. Si

l'on attend quelque invité, on prépare pour lui tn surpUs et un CMmtmiii.
On peut aussi fdacer d'avance les CMmonitd sur Ijs prie-Dieu, à l'exce^-niton

de celui de l'offidant.

Sacristine.— Un peu avant la vêture, la sacristine d'occasion a soin d'allu-

mer les sept cierges de la statue, ceux des futaies novices, (et la lampe deatt*

née à éclairer l'officiant, si nécessaire).

SERVANT
Il est préférable d'avoir un servant qui tienne la hvrette, lorsque l'officiant

est découvert, présente raq>eraair aprie la bénédietioB des vMemMrts, «t

1 On inviteim nrement un évtqjc pour (aire cette cétéramM. Mai* •> roccaA>n t'en pi4-

•catt,flMi«vélimquelenchet. I'<tole(»ttacliée)*eatiltitrtaluidM(atttfaHntew docM
MM COttvtim de la banetla vkiietl* à 4éUM de mitre (•ae cfoeee).
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8 VÊTDMD— PRÊTRE WTICIANT

surtout préaente cm vétemants à l'oIRciaiit poor la diatribiition: on pnat •'•it

fiiMwr lonque VmtaaaAwtr wrt l'oAciMit

ASSISTANT

Lorsque Voffice est présidé par un prêtre invité (\e prédicateur de
la retraite), l'aumônier l'accompagne, à sa gauche, un peu en avant,

pour l'entrée et pour la aortk, k sa drcnte pendant la v£-ttire; il va
s'asseoir pendant que l'officiant fait l'instruction. H ne prend ni

barrette ni Cérémonial.

CÉRÉMONIE DE LA VÉTURE
I. PRÉLIMINAIRES DE LA CÉRÉMONIE

1° Préparation et entrée de l'oififiant

L'officiant revêt le surplis et l'étole et se couvre de la

barrette. Il entre accompagné de l'aumônier s'il n'officie

lui-même, quelquefois précédé d'un servt.-'t qui porte le

CktmmM. Il se découvre, reçoit de l'eau bénite et se

signe, puis se recouvre. En arrivant, il se découvre, remet

sa bamtte ((Hi lad^poK), et il s'agenouile liir le bord de

'estrade (oa,>i dte ert tn^âevé^sw un degré au-devant).

t° KfeUatioa de prilm

a) Hymne, prose et taOk-iHes

n commence la rédtatkm du Veni, Creator Spiritm,

dont il récite (avec le deisé) les strophea de rang iitpek,

et la communauté, cdks de rang pair:

1. y«tii, Oeator Spiritus,

Mentes tuorum visita,

Imi^ «ipema

QiMB tu creaati peeton.





2° RÉCITA'nON DE PRIÈRES

U demeure à genoux pour le reste de l'hymne:

2. Qui diceris Paraclitus,

Altissimi donum Dei,

Fons vivus, ignis, caritas

Et spiritalis uDctio.

3. Tu septiformis munere,

Digitus Paternae dextene,

Tu rite promifisum Patris,

Sermone ditans guttura.

4. Accoide lumen sensibus:

Infunde amoron cordibus:

Infirma nwtri corporis

Virtute firmans perpetL

6. Hoetem repdlaa Imgitu,

Pacemque dones protinus:

Ductore sic te prsevio

Vitemus omne noxium.

6. Per te sciamus da Patrem,

Noscamus atque Filium,

Teque utriusque Spiritum

Credamus omni tempore.

7. Deo Patri sit gloria,

Et Filio, qui a mortuis

Surr^t, ac Paraclito,

In saecularum ssecula.

1^. Amen.
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10 VÉTITBB— PRÊTRE OPPICIANT

n demeure N genoux pour la rédtatkm altamative dn

Stcèat MoUr ddonm:

1. StaUtMatardokmia ^

Juxta cruean lacrymon,

Dam pendebat FOiut.

2. Cujus animan gementon,

Contrirtatam et doientem,

Ptttranihrit flMittk 1

8. quam tristis et afflicta A

Fuit illa benedicta i

Mater Unigeniti!

4. Quae mœrebat, et dolebat, I

Pia Mater dum videbat !

Nati pœnas inditi.
|

6. Quiteithomoquinonfleret»

Matmn Cfarfeti si videiet

In tanto lupplick)?

6. QoM non ponefc ocmtrirtari,

Chri»tiMatrancontemplari

Doteitan cum FQ»)?

7. Pro peccatis su» gentis

Vidit Jesum in tormentis,

Et âageQis subditum.





2" KÉOnATlON DB PUÈiBB

8. Viditfuumdtilceinittlain*

Moriendo defiolatum,

Dum emiiit qtiritum.

9. Mater, fcm amorii,

Me sentira vim ddorii

Fm, ut teeum liveam.

10. Fm ut ardcat eor nwiim

In aiMBdoCMtam Dcoiii,

Ut tSA fCTiipli>fwiini

11. San^ Mater, iitud agas,

Qniettxi flfa plaçât

Gorcfi mao valida.

12. Tui nati vulnerati,

Tam dignati pro me pati,
^

Panas mecum divide.

18. Fac me tecum pie flere,

Crucifixo condolere,

Donec ego vixero.

14. Juxta Ci m tecum star»,

Et me tib> sociare

In planctu desidero.

16. Virgo virgiîium prseclara,

Mihi jam non sis amara:

Fac me tecum plango-e.





12 VÊTDBB— PRÊTRE (ffTICIAMT

16. Fac ut portera Quirtiinartem,

Passionig fac catuactiem,

Et plagas recolere.

17. Fac me plagia vulnerari,

Fac me cruce inelviari,

Etcnioref^.

18. Flammis ne urar succ^isua,

Per te, Virgo, sim àd&agm

In die judidL

19. Christe, cum àt hinc exire,

Da per Matrem me vraure

Ad palmam victorise.

20. Quando corpus morietur,

Fac ut anime dtHi^iff

Faradkd i^iria.

I^. Amen.

L'<^Seiant,dcm«ffantàgaioux,réeitefleul ce qui suit

(sans aUduia):
s. VINCENT DE PAUL

Hic vir despiciens mundum et terrena triumphims,

divitias cœlo condidit ore, manu.

8TB Elisabeth db Hongrie

Manum suam aperuit inopi, et palmas suas extendit

ad pauperem. Non timebit domui suse a frigoribus nivis.





2" RÉCITATION DE PRIÈRES 13

STE OENEVIfeVB

Veni, sponsa Christi, accipe cwonam quam tiU Do-
minus praeparavit in aeternum.

s, ESPRIT

f. Emitte Spiritum tuum et creabuntur.

I^. Et renovabis faciem terra.

N.-D. DB FITtt

y. Ora pro nobis, Vii^o dolorosissima.

^. T t digni efficiamur promissionibus Christi.

8. VINCBNT OB fAVJ.

y. Justum deduxit Dominus per vias rectas.

I^. Et OBtendit Uli regniun Dei.

tîB tUSABSTH OE HONOIUB

y. Diffusa est gratia in labiis tuis.

Plwpterea benediadt te Deus in tetarnum.

8TB OSNBVIfiVB

y. Specie ttui i/t pulchritiidine tua.

^. Intraide prospère procède et régna.

b) Diverses oraisons

L'officiant se lève pour réciter les oraisons suivantes:

Qremus Oratio

Deus, qui conk fid^um saneti Spiritus iSustiatione





14 VÊTURE— PRÊTRE OFFICIANT

docuisti, da nobû in eodem Spiritu recta sapere, et d< ejus

semper consolatione gaudore.

N.-D. DE PITIÉ

Deus, in cjjus passione, aecundum Simeonis prophe-

tiam, dulcissimam animam glcaiosse Virginis et lifotrig

Marise doloris gladius pertransivit; concède propitius:

ut qui transfixionem ejus, et passionem venerando reco-

limus, gloriosis mentis, et precibus omnium sanctorum

cruci fideliter adstantium intercedentibus, passionis tuae

dTectum felicem conaequamur.

s. VINCENT DE PAUL

Deus, qui ad evangelizandum pauperibus, et Eccle-

siastici Odinis dec(»rem promovendum, beatum Vin-

centium ApoBtolica virtute roborasti: {«rsesta qiuesumus;

ut cujus pia mérita veneramur, virtutum quoque instan-

amur exemidis.
STE ELISABETH DE HONGRIE

Tuorum corda fidelium, Deus miserutor, illustra: et

beats Elisabeth precibus glcniosis, fac nos prospéra

mundi despicere, et codesti semper <»nsdati(me gaudaw.

8TE GENEVIÈVE

Effunde super nos, Domine, spiritum agnitionis et di-

lectionis tuae, que andllam tuam Genovefam implevisti,

ut sedula ejus imitatione tibi sincère obsequent», fide

tibi et op&re placeamus. Per Christum Dominum mw-
trum.

I^. Amer.
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8° IsiInKtioii

VoSBdsait s'aaned et se couvre (ou reste debout) pour
rinstructi(»i.

II. INTERROOATOIltB

4° IHidegat

L'officiant procède à l'interrogatoire suivant:

Officiant.—Mes Filles, que demandez-vous?

Postulantes.—Mon Père, nous demandons le saint habit des
Sœurs de la Charité, avec l'intention de devenir, par la gtàce de
EHeu, les servantes des pauvres.

Officiant—Etes-vous vraimoit daiu la volonté sincère

de vous consacrer à Jésus-Christ, et vous sentez-vous la
force de mener, jusqu'à la mort, une vie dure et pénible à
la nature ?

Postulantes.—Oui, mon Père, nous nous croyons appelées à être
les servantes des pauvres, et nous comptons sur le secourB de Dieu
pour nous acquitter fidèlement, et jusqu'à la mort, des devoirs péni-
bles que nous impose cette glorieuse qualité.

Officiant—Mes Filles, savezi-vous bien que pour être
servantes des pauvres, il faut mourir à vot»-mémes, porter
votre croix et suivre Jésus-Christ; qu'il faut tendrement
aimer les pauvres, compatir à leurs misères, et sacrifier

pour les soulager, votre santé, vos soins, vos veilles, votre
vie tout mtiàre? pensez-y bien.

Postulantes.—Mon Père, c'est la leçon que l'on nous a d -uu.e,

quand nous sommes eatries dans cette sainte maison; nous avons
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tâché de U tncB comprendre, «t no» espérons en bàn la rk^ da

toute notre vk.

OfAdant—Met FOles, il ne faut pu une vertu ocHnmu-

ne pour être servantes des pauvres; car, obligées par état

d'être dans le monde le jour et la nuit, elles y sont expo>

sées aux plus grands dangers.

Comprenez-vous bien quel serait votre malheur, si, ou-

bliant les devoirs les plus sacrés, vous vraiez à dédumorar

cette sainte makon?

Postulantes.—Mon Père, nous comprenons que ce serait pour

nous, conune pour cette maison, le plus grand des malheure ; mais si

nous ne pouvons rien par nous-mêmes, nous pouvons tout par celui

qui, nous ayant inspiré ce dessein, nous fortifie pour l'accomplir.

9^ PirHn poot lat pottafatBtts

L'officiant se décottvre,reniet sa beirette (ou la dépose),

se lève et, demeurant tourné vers les portulantes, rédte. à

voix haute, ce qui suit:

y. Dominus vobiscum.

^. Et cum spiritu tuo.

Qremus Oratio

Famulas tuas, IXaniro, tuae custodia muniat pktatis»

ut virginitatis sanctss prcrpositum, quod, te inspirante,

susceperunt, te prot^|«ite, iUaenim cuirt»diant Qui vivk

et régnas in sseoila saeeulorum.

Amen.
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III. Bii.Nâricitc:' &r tiiac!Tion des vétbmbnts

L, (Hnciant, se tournant vers les vêtement! (d<mt il peut

$>'ap^her), réci;»»ià vdx médkMare, Ja bénédktkm mi-

vante:

y. Domines vobiscum.

I^. Et cum spiritu tuo.

Orcmus Oratio

Deus, aetenuMiun bonorum iklelianine promissor, co*-

tiflsiine penolutor, qui vestbiiaitum nlutk et indmnen-

tum setenuB jucunditatis tuk fiddilni. promysti, demoi-

tiam tuam supplidter exoramus, ut hsec indumenta, humi-

litatem corciis, et contemptum mundi significantia, quibus

famulae tuae sancto visibiliter sunt informandae proposito,

propitius bene •{• dicas; ut beats castitatis habitum,

quem, te inspirante, suscipiunt, te prot^ente, emtodiant;

et quas venmmdœ vestibus promissionis induis tempara-

liter, beata fadas inunortalitate vestM. Per Cfanstum

Dominum nostitun.

R. Aaien.

Oremus Oratio

Domine Deus, bonarvun virtutum dator, et omnium be

nedicUonum largus infusor, te obnixis precibus depreca-

mur, u.: oas vestes b^ dicere, et ssœtà ficare di>

gneris, quas famuise tuœ ihpo indick> cognoseœdse r^mx>-





18 VÊIURB PRÊTRE OPHCIANT

nis indiirre se volunt; ut inter n lu|uas ft'tninas tibi cognos-

eantur dicatœ. Per Chriatum Dominum r.ostrum.

I^. Amen»

Oremus Oratio

Exauui, omnipotens Deus, prect^ nostras; et has vtb-

tes, quas fainulse tuœ ad se ipsas operiendas exposcunt,

uberriiMB benedictionii imbre perfunde, skntt perfudiiti

oram vettfanaitoruni Aanm benedktione unguenti, pn>>

fluentis a capite in barbam; et, «icut benedixisti vestes om-

nium religio^orum tibi per omnia plaeentium, ita eas bent

+ dicere, et sancti + ficare digneris: ac praesta, clemen-

tissime Pater; ut supradictis famulabus tuis sint h» vestes

salutis pn^ectio, hie cognitio rel^onk, hse iqitiiiin hum-

tltatis, hse contra oniikt tda inimici roborta édmrio, ut

centestmi munoia opulentia, persévérante continentia,

ditentur. Fer Qvfatum Dmninum l stmm.

I^. Amen.

L'officiant asperge les vêtements, d'abord au milieu,

puis à sa gauche, enfin à sa droite. Il asperge ensuite une

fois, les postulante^ en disant: >

Induat vos Dcmdmis novum h(nninan qui secundum

Deum cra^ est in justttia et sanetitate vcritatis.

V Tnffitioa ûm yêtMawHi

L'officiant, assis et couvert, reçoit de l'aumônier (ou du

servant), les vêtements de chaque postubmte et lesluin'-

met

Ai<rèf la distributioti, le cbceur citante le ptwuow 113 /•* exUm Imnil.
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8° Div -rs versets et oraif^ns

Lorsque les dernièr» !* novices sont de retour, l'officiant

se découvre, remet sa barette (ou la dépose) , et s'agenouille

pour les versets suivants :

j) Divers versets

DIEU

f. Regnum mundi et omnem omatum sseculi con-

tempsi.

I^. Propter am(»«m Domini aostri Jesu Christi.

8TE VIERGE

y. Dlgnare mt laudare te, Virgo aaarata.

I^. Da mihi virtutem contra hoetes tuos.

SS. ANGES

y. Angelis suis Deus mandavit de te.

1^ Ut custodiant te in omnibus viis tuis.

s. JOSEPH

y. Constituit eum Dominum domus suœ.

l\. Et principem omnis possessionis suae.

y. Domine, exaudi orationem meam.

I^. Et clamrar nœus ad te v^iiat.

y. Dominus vobiacum.

^. Et cum spiritu tuo.

'>) Diverses oraisons

L'ofliciant se levé pour réciter les oraisons suivantes:
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Oremus Oratio

DIEU

Da, quaesumus, omnipotens Deus, ut hae famuiae tuae,

quae pro spe retributionis aeternae tibi Domino Deo desi-

derant consecrari, jdena fide, animoque in sancto propo-

sito permaneant Tribue eis Dcnnine, humilitatem, casti-

tatem, obedientiam, caritatem, et omnium boncnwn ope-

rum quantitatem: ut ad moritumstenœ gloria posant

pavenire.
STE v:erge

Défende, quaesumus. Domine, beata Maria semper.

Virgine intorcedente, istam ab acaui adverntate fami-

liam, et toto corde tibi prostratam, ab iMstium propitius

tuere dementer insidiis.

SS. ANGBS

Deus, qui miro «rdine Angelorum ministeria, homi-

numque dispensas; concède propitius; ut, a quibus tibi

ministrantibus in cœlo semper assistitur, ab his in terra

vita nostra muniatur.

& J08BPH

Sanctisdnue Genitrids tuae sponsi, quassumus, Do-

mine, mentis adjuvmur; ut, quod possibilitas nostra

non obtinet, ejus nobis intercessicme àxxaeKm, Qui vivis

<it régnas in ssecula ssBCulorum.

1^. Amen
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V Bzhortattoii mz nouvcllM novicM

L'officiant se tourne vors les nouvelles novices et \em

dit:

N'oubliez jamais, mes Filles, que vous portez le saint

habit des sen-antes des pauvres, et que, pour le porter di-

gnement, il vous faut aimer Dieu de tout votre cœur et le

prochain comme vous-mêmes. Que Dieu vous en fasse la

grâce:

Il ajoute, en faisant un signe de croix vers les nou-

velles novices:

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit

Ainsi soit-iL

10° Déput

L'offidant se retourne alors, salue k irtatue et reçoit

sa bairette dont il se coavre et sort de la salle. , .j^

















PROFESSION.-EVEQUE OFFICIANT

l.ifH.— La prolcHnion • lieu h la ih«|H'llf vi i inmi-:i.c i S heures. L'émis-

sion des \n'iix peri>ëtuels, M elle a lieu, se f;tit la miiu- (en commençant à

l'interr<iv;.ilnirr ) iiU'-.-i' -r ilit rii di -Mu r lieu

/ '<'( (>f(i/iiiii l.ii ilt'-i I ir;ilii Pli ili- . iiiiteU. Mirl'iu^ iki iiiailif auti'l. < t irlle

«les jours lie fi'li- du rue (lnul '• le > l.i-

MailTi-auUl Avant une
|

.lessimi (ou une euii-^i in île \ iierpelu-

els, si elle est isolw). (1rs i|Uf 1 auniimier a Iran |iirîé I i it.i.ire (i i') à un

autel latéral, un enlcxe le voile chi taln-rnai ii lu i -aiin autel - '.et )ias

sur l'autel, lie earlons ni de pupitre, niais on allunii les >.ix eierges, (pas leeierKe

paseal. à moins oue la fête du jour soii, de le un de .'e deun ou (|ue ee soit le

dimanche). On place le fauteuil Je l'ofîi. ianl sur le marcheined du coté de l'é-

\ ani{ile. <)n met au bas. de ciiaijue cote, un tabouret en boi» (sans dossier) à

l'usaKe des «tutiiitantii. On dixpoai; mir raut«l. *u milieu, les ornements de

l'officiant: chape de couleur blanche (ou arieatée ou dorée), étote (attachée)

de même couleur (ou s'il dit la même : chape, étote non attachée) cordon, aube

et amict) : après l'arrivée de l'officiant, on met (à ta droite, la croix pectorde).

à gauche, la mitre et le voile i>our la porter; l'on appuie la croaM en defaon de

l'autel, du cAté de l'évangile, avec un linge (manuterge) pour le porte-croue;

si l'officiant est l'évéque diocésain (ou un délégué qui ait droit à la croix) on
met. si l'on en a. sur le iia\ > . du coté de l é . .inj;ile, une hase destinée à recevoir

In croix archiépiscopale (ce (pli di-.)iensc le imrte-croi.x de la tenir, et lui permet

de remplir une autre fonction |n ;.dant la l érémonii ). Oti |ilace du côté de

l'évantjile, un nmssin de couleur blanche qu'on mettra disant l'oHiciant

quand il devra s'agenouiller vrtu lU l.icliaiie. On place sur le milieu du

l>lus bas degré, un coussin de couleur verte ou violette.' sur lequel prie l oth-

ciant. en arrivant. (S'il doit dire la mes un iiriv^-Dieu av'-c deux coussins

de couleur v erte ou violette, au milieu du sanctuaire, sans fauteuil, remplace
• " dernier coussin.)

licHfc. - Sur la crédence, on met le bénitier avec son aspersoir. le pla-

te.i'. .ontenant les croix à bénir (outre celui de» anneaux \io\xt les vieux perpé-

tuels), les burettes et la clochette. De pliu, si ritffii;iant doit dire la mesae. «on

calice préparé. (On peut mettre les cartons, le pupitre et le missel sur la cré-

I La eculeur verte est rtnervé» à IVvèqu* ordinaiir, U couleur «olette est employée pour

tant autr. ''"*qut. On peut einpln>-er te couleur verte pour un ^v»que <tranic k qui l'ordlnaln

a acetiTtî^ iwiilfrtkv» et pcfmisskrft .1* béftif (<.-t<m ii iC M»? l'Arçîii^v^vjtî^ rte Mmttr^ !e fast- à
l'éaud de an coUisian).
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dence ou à la sacristie). Après qu'on l'a revu, le bougeoir dans leqœt on «
fixé solidement une bougie ou un cierge qu'on allume en même temps que
ceux de l'autel.

Autel du saint Sacrement.—A l'autel où l'on a transporté le ciboire (outre

le voile du tabernacle et la lampe), on met sur le milieu du plus bas degré, un
coussin de couleur verte ou violette ' pour la prière de l'officiant. (Si l'offi-

ciant ne peut s'approcher de l'autel, on met de préférence un prie-Dieu avec
deux coussins de couleur verte ou violette (celui du sanctuaire pour la messe)

à l'endroit le plus accessible. Il convient d'allumer les cierges de cet autel

iivniit l'arrivée de l'officiant (on peut les éteindre après qu'il y a prié et lea

rallumer pour son départ).

.Vi/.— On iwut étendre un tapis sur la partie du pavé comprise entre les

premiers bancs et le plus bas (ou même le plus haut) degré de la balustrade,

ainsi ({u'une carpette, réunie au tapis, au haut de l'allée centrale, pour la su-

périeure et sa compagne.

Sacristie.— On prépare la veille, des cierges de 6 à la livre pour les novices

(et les professes, s'il y a émission de voeux perpétuels), ainsi que pour la .supé-

rieure et sa compagne, et qu'on remet à la sœur qui est chargée de les distri-

buer. Pour le célébrant de la mes.se, les ornements de la messe du jour (ou de
couleur blanche, si la rubriqtie permet la messe votive des Sept-Donleurs) pour
un prêtre, comme de coutume: pour l'évêque officiant, la ciia«tUe, l'éitÂe et
le manipule qui seront portés sur l'autel, pour la messe; le missel avec messe et

mémoires préparés par l'aumâmer (on ne doit pas dire l'oraison ]>our les vier-

ges), le calice, s'il n'est pas sur la crédence. Pour l'archiprêtre, une chape
blanche (inférieure à celle de l'officiant), un .surplis, une barrette et un Cét.-

montai (s'il sert assistant, le porte-bénitier met la chajie, la barrette et le Cé-

rémonial sur la banquette ou un siège, à l'entrée de l'officiant».

.S(i/oii ou narloir.— Avant d'entrer à la chajœlle, l'officiant doit trouver sur

une table sa niozctte (ou son mantclet) et par-de.ssus, son rochet, à droite, sa

b.'rrctte surmontée de sa calotte, à gauche un Cérémonial (marqué à la page

) avec la liste des futures professes (ou de celles qui font des vieux perpé-

tuels). Dans la même iiiécc, des surplis (dont deux semblables |K)ur les as.sis-

tants) et des Cérémonial ix>ur les invités; ])our l'archcvOque diocésain (ou
autre qui y a droit), la croix archiépi.scupale dres.sée prC-s de lu [Kjrte, avec un
linge (manutergc) pour le porte-croix.

SERVANTS

Il l'aiit 1° un cérémoniairc (le plus habitué); 2° un ]Hirte niitri- (i|ui |)ful être

un Miin\c:nii: .'"un )Mirtc-crosse (à son défaut, ce ser.i le cérémoniairc) ;
4° un

IKirtc-livrc
; un portc-botijreoir ; ft" un portc-li' nlier (ciui serv ira aussi l'ar-

chipritrc! ;
1° si l'officiant adroit !i la croix nrchiépisc-oiiale, un ixjrte-croix.

I Voy. note prtc.
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^ii son défaut ce sera le ccriîmoniaire) ; S° un caudatatie, M possible. Il n'en

faut que (|uatre jK)ur la mcsv- basse d'un évèque.

Le jxjrte-croix, s'il y en a un.se rend au salon, d'où part l'orticiant. prend la

croix à deux mains au moyend'unlingeetmarchedevantl'otïiciant, archevêque

du diocise, en tenant le 'christ tourné vers l'officiant, soit pour l'entrée, soit

pour la sortie, soit lorsqu'il va à la balustrade; à l'autel, il se tient au côté de

l'évangile, vts-à-vis le coin antérieur des degrés, en vue de l'officiant; il

suit les mouvements de l'as-semblée (il dépose la croix s'il y a une ba.se pour la

recevoir, ou s'il doit aussi agir comme por^-crosse, ou cérémoniaire).

Le caurtataire doit revêtir le surplis comme les autres ser\-ants. Mais il ne

rcli' \ f la queue de la soutane que lorsque l'officiant porte la chape; pour l'en-

trcc et la sortie, il ne relève pas la soutane, mais la cape (ou grand manteau)

si l'év-i'iiue le porte, ce qui est rare); lorsque l'évèque arrive ou part avec sa

mozette ou son mantelet, le caudataire n'a rien à faire, pour l'entrée et la

sortie.

Le iiorte- mitre ne va ])as au-devant de l'évèque. mais entre au chcvur

quand celui-ci entre à la i haiielle. et se place au côté de l'évan ,'ile. Quand

l'évèque revêt les orneniiTUs. il monte à l'autel et revoit sur les épaules le

grand voile, avec les extrémités duquel il tient, à deu.\ mains, la mitre par le

bas. 11 présente toujours la mitre à l'a.ssistant qui est à droite de l'évèque,

et la reçoit toujours de celui qui est à sa gauche; il fait la gcnuilexicn devant

l'évèque chaque fois qu'il la présente ou la reçoit, si celui-ci a béni les

fidèles en entrant, mais seulement une inclination profonde, s'il n'a pas droit

de Ijcnir.

l.e piirte-crosse ne va pas au-devant de l'évèque, mais entre au choeur,

quaiiil celui-ci entre à la chapelle, et se jilace du cAté de l'évangile, près du

coin (le l'autel. Il jieut ne prendre la crosse qu'au moment de la présenter

à l'évèinn- (([uand il va à la liahistrailc licair les vêtements, quand il en

rc\ icnt i-t piiur l'orai-un Hoir + dicnt. ajirès les vieux et iwndant les litanies).

Il 1.1 tient ai; moyen du linge qui l'accompagne, à deux mains, un ix-u sou-

U \ v iW u m- (luand il marche, ta volute tournée en arrière (l'évèque la tient

tournée en avant ).

Le porte-livre ne va pas au-devant de l'évèque. mais entre au chœur lors-

que celui-ci entre à la chaix-Uc, et se place du côté de l'épîlre. devant la cré-

dence. (à droite du porte-bougeoir) ; il recevra le Cérémonial (marqué A la page

), à l'urrivée de l'évèque. 11 le tient fermé, la tranche à gauche, appuyé

sur sa p' )iti inc ; quand il sert, il le tient des deux mains, par le bas, ouvert et ap-

puyé sur son iront (pour éviter la fatigue, il s'appuie les coudes sur les côtés);

il ne vc lient y; s i n f.-ict l't '.'év cdue, mais un j)cu du c<"'té de l'éptt.-e; il fait la

génuflexion (n< n à l'anlcl. mais> ;i l'évètiue, en arrivant près de lui. avant

d'ouvrir le livre, et » ii \ ;..t;:i.t, ;i\ni^ l'avoir fermé, s'il a le droit de bénir les

t'.d/!. ii^ii . nu t,ni iiu liiiation ],>r( ''..nrli' avant d'ouvrir le livre, en ar-

ri\ar.i, i t ;•; ii's l'aM ir f' vn-.r. m
i
artani . -.'il n'a fas droit de l^énir. Il lie dé-

I» se le lî- rr oui lorMiii' 1 'a ic'. il ne se iiiti pas:', gmo'.i i (c. ccuc ]Kiur la

I
:i inii îc :.tro; I lu Ci'.iik-r) '.c\ iii.i l'olf.c-a-.i o'.i' r.e I cs'.it pas. mais
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devant celui qui bénit, il s'agenouille lorsqu'il est assis ou i genoux. Aprèt

ccrfmoni«. il «>rt du chœur de la mCme n>anicre qu il y est entre.

1 e ,x,rte-boogeoir ne va pas au-devant de révoque mais entre au chœur.

...and celui-ci en^ à la chapeUe. et se place du coté de Vépître, devant la cré-

- "e (à gauche du porte-livre). H ne tient le bougeo.r que lorsqu .1 ecla.re

Vv . ,«e n fait la génuflexion (non à l'autel mais) à l'évêque, en arnvant près

d Tt cn partanrsi l'évëque a droit de bénir les Mêles, ""^js seulement une

„ c nation profonde, en arrivant et en partant, s'il n'a pa« droit de bém .
Il a

de teni^ toujours le cierge droit pour ne pas faire tomberde dre (.1 peut

r 1 Lugeoir à deux mains et les coudes appttyé» su, le. cAté. pour éditer

. t gue). Il éclaire révc.,ue debout, lorsqu'il est debout, «... ^V}^1
. s fu à Mnoux.il sagenouiUc comme le porte-lixTe. « roffia«»t . dr«tàla

Kc, uflexion (c'est-à-dire s'il ,*ut bénir), sinon, il reste deboutcomnje te p«tt-

va' (excepté pour la première strophe du V< »i Creator, pendant l«lt«lle iU

s auenouillent tous les deux comme tout le monde). ....
Le porte-bénitier prend le bénitier sur la crédence (ou à la sacristie) et se

rend à la porte de U chapelle (non au salon) où il attend l'évéque; .1 présente

WrÏir'S tenant p^ le bout) à l'assistant de droite ;
il fait la génuflexion^

c rïïmnt lor«,ue l'éVique asperge de son côté s'il a droit de bémr rapporte

^ni\1^à la^««e. n «de l'archiprttre à revêtir le surphs et la cha,^ à

la s.-,cristie, pendant que l'ofRciant revêt les ornements devant 1 autel (ou .1

trans,K,rte la cha,«. la barrette et le marqué à la r'a^;^s«r la

l,a„nnette, où l'archiprétre. s'il sert a.s.,ist««t. va le. prendre.) Il »«=°'"P»«""

l archiprétre (à la profession), à sa gauche en rilant et en revenant et tient

wïl.<«,/a/luvert ..evantlui.à la porte de U ch.pe«e. (A« r^'A «^^^
te la chaiH-.labarrctte et le Cirimontal.k la sacnrtie.» I

la l,an<,uettel 11 demeure au cl,..ur.T)endant la cérénrionie qu'^^^'^
dans le Cérémonial, afin d a,.,K.rler à temps >«;

^'^"t.er et de présent»

soir à l'assistant de dmite, iK.ur la bénédiction des vetemente.à ta baltt.^^

pour celle des croix (et des anneaux), à l'autel. 11 ^^'^'^^/^^^T^,^^
vrir U balustrade à temps (aux signes du cérémoniaire) ou de le faire fa«e

un autre. j , u ii=

U c^moninire verra à ce que le porte-bénitier soit à la iK,rte de la cha,x.l e

à l'arrivée de l'évéque: il pourra aller ou non au-devant de 1
éveque (avec le

,.orte-croix. s'il v en a un). Pendant la cérémonie, il se tient au co e de 1
e-

V angilc et fait signe au besoin au porte-mitre (au porte-cro.s«.etau porte-croix).

\ l arnvée de l évëque à l'autel, il recevra la bàrrette et la mozette (ou le

inantelet) qu'il dé,K,se sur le prie-Dl"U ou ailleurs, puisenlève le «="^7 Tf!*
ou vert. Il i.rc:*nle le coussin blanc lorsque l'évêque doit s agenouiller (pourM

l >•.,, ( naWr cl les litanies), et le n v 'il <|U.-wd il se lève.

.Après la 1-cnédiction des croix (et des anneaux), il apporU le plateau et le

tient, au coté de l'évangile en haut, à i>ortée du premier .P»»
"f *T

,H.se quand il est vide. 11 a soin de fermer la balustra-îe après 1 fri^«« "
' ' . . , , ,1.;. 1 ..rofevsion de 1 ouvrir

pour la réception des croix (et des anneaux) el de l.i fermer innir la messe.
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enfin «le 1 ouvrir «iiK» la meta» jxwir le départ de l'évêque; il peut en charger

le p.irU' Uénitier. Aprîn la profession (et l'émission des vœux perpétuels), il

luiU à i>rci)arer l'autel et la crédcnce pour la mesi«.

Tiiiis les sfr\iinls doivent se préparer avec soin et au besoin se renseigner

iiupri s «le l'auniôniiT et de la sHi ristine. Les plus jeunes servent caudataim

s'il y 111 il 1111. ).i ru'-initri'. i-o: . i. -, rcsse et porte-liOtnlier^

I.cs plus ;iiKit ns servent ovrénKJiiiaire. ])ortc-Iivrc et iiorte-bouRcoir. Pen-

jlaiit lUK pniiVs'^ion (cm u:u Omission lU- v(vux pjffrjiétuel»), ils ne s'assoient

(|u'iipri's les assislanls. vt l>vi- u avue eux.

L<>rs(|ii'uii é\i(iue dit la nu-se. il laiU 'luatre servants: ileiis poiti-tlam-

beaux du Saiictiis à la coninuriion. el <a'UX autres à la trédenec dont le premier

l)résenlr ks burettes etsonj.e. ;r'.'.ente la serviell.' à gauche du deuxième

qui ver^e l'eau (à (jenoux. si l'inuiae a l>éni. debout a>tc salui, s'il n'a pas

le droit de Wnir). I,'é\ c(|ue se la\ e les mains avant la messe, à l'offertoire

et à la e. mmunion (non apr^ s In messe)

A S S 1 S ï A N T S

L'officiant dcit itre acccmpagnc tle deux pn trcs en surplis ijui

l'assistent. Ils partent lîu salcti. marchent à ses côtfe, un peu en

arriîrc. A la porte i-e la cbai-cilc. le 1er (l'aumônier, ou un ancien

aumônier) lui pn'stnte resj.ersoir,(;u'il touche pour se siji^er seul, s'il

n'a pas le droit de t^nir s'il tt'nit, i!s fcnt la gi'nuflexir.n en se si-

!:nr.nt, puis l'acccmpagnent à l'autel du scint Sacrement et au ma!-

tre-autel, oii ils lui aident k revôtir les \ôtements (à défaut de maî-

tre des ctrcmcnies, le 2e distribue les ornements, la croix pec torale

avant l'étole). Le 1er à droite met la mitre, celui de gauche l'enlève ;

celui du côté de lYpître conduit les porte-livre et porte-bougeoir;

celui «lu côté de l'évangile pr.-sente successivement toutes les croix

(et tous les anneaux, à l'émission des vœux perpétuels.) Ils

demeurent toujours debout aux côtés de l'officiant, relevant les

bords de la chape ; ils ne s'asseoient que pendant l'instruction (ou

l'éniipsic n des vreux, si elle dure longtemps). Ils changent de côté,

lorsque IV.frciant se retourne; ils suivent la cérémrnie dans le livre

de l'officiant ; ils ne prennent ni Ccrcmoninl ni barrette.

A R (• H I P R Ê T R E

D'ordinaire, c'est l'aumônier qui remplit la fonction d'archipré-

tre h la profession (il n'y en a pas k l'émission des voeux perpétuels).

1 .Mur rArchevéqu* At Montm! «cconk .iuri.lution et fcrmiiùon ù aspirger et de t»nir a n»
coU^gun iiint^ k h nmplwcT dam une céréœDnie rrli«Ka»r.
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.S"j7 ne sert f>as assistant, il re-
|

Vi t il la sairi>tii', pendai'it que

l'otticiant prend les ornements au

pied de l'autel, le surplis, la chape

<le cduleir Manche, se couvre lîe i

la barrette et remet au servant

son Cérémonial marqué à la p.

Hn entrant au chœur, il se dé-

couvre, mais ne se signe pas.

.S', sert assistant, il revôt le

surplis au sal(.n.accompaj,'ne l'of-

ticiant à l'autel, comme il est dit

plus haut et, jusqu'à ce que celui-

ci soit assis sur le marchepied.

Il descend alors, fait la gcnuflex-

ion à la croix, et se rend à la

banquette où il revêt la chape,

prend la barrette et remet te Cé-

rémonial au servant.

II ne fait alors qu'une inclination à la croix et se couvre dès qu'il

est sorti du chœur. Rendu à la porte de la chapelle, il se découvre,

remet sa barrette, et, en face des pcstulantes, chante en entier l'an-

tienne Prudentes Virgines. Il se couvre et retourne hntcment au

chd'ur, où il salue la croix, et va déposer la chape à l'endroit où il l'a

prise. Il se met alors au Ciiceur ou retourne auprès de t'oiliciant,

faisant unp ginuflexion avant de monter.

AUMÔNIER

L'aumônier a soin de transporter, soit après la messe de vutnmu-

n;uttt', ce i)Ui est i)ri'fi'rablc, soit avant la cérémonie, le ciboire (et la

limulc) h un autel latéral. Il aura à cœur d'étudier d'avance toute

la cérémonie avec soin, afin de ne donner aucune fatisse indication

aux servants, et de remarquer spécialement comment il devra agir,

soit c( mme premier assistant, soit comme archiprctre. Il reçoit

1 cv(<nie, revêt son surplis, puis reçoit sa croix pectorale, et

lui aide à revêtir le rochet, la mosette (ou le mantelet) ou la cape,

puis la croix pectorale, la calotte et la barrette. De concert avec
rcftiri.înt. il choisit le deuxième assistant et l'archipr^tn». Il ne
prend ni C'ércnwnial ni barrette.



I



1° ENTRÉE ET PRÉPARATIOff DE L'OITICIANT 31

Cl- RI- MOME DE LA PROFESSION. ÉVÊyUE OFFICIANT

I. PRÉLIMINAIRKS 0« tA C<ll<MONIII

a) Etitrà;

Au salon, l'officiant, déposant la croix pectorale, revêt

le rochet et (s'il n'a pas la cape la mozette (ou 1 ^ rnante-

let), reprend la croix pectorale, puis se couvre de la calottf

et de la barrette. Il garde ta routnre relevée et n'a, ù et

noment, de caudataire que s'il pwte la cape.

Dès l'entrée à la cbapeHe, il re décomi«e (s'il ne peut
bénir ' tenant sa barrette de la main gauche, il touche
l'aspersoir et se signe) ; s'il a le droit (ou la permission) de
bénir, il remet sa barrette au deuxième assistant, reçoit

l'aspersoir, s'asperge, ainsi que ses assistants, le clergé qui
le suit, et toute rassemblée; après avoir remis l'aspersoir,

il reçoit sa barrette qu'il tient de la main gauche pour
bénir (ou des deux mains s'il ne peut bénir).

Il fait, au lieu convenable, une prière au saint Sacre-
ment (enlevant sa calotte et faisant la génuflexion sur le

pavé avant et après). Arr-vé au maître-autel, (enlevant

encore sa calotte) il fait i inclination à la croix, puis prie

quelques instants, sur le plus bas degré (ou sur le prie-Dieu,

s'il doit dire la messe).

k
'^ ' Montre II atoir.lo juriiliction et permission d'aiptr^ «t de héiàt

» t» roHègues inviw» à le rcmplatcr dans une cércmvnis rdigieiu*.
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/'/. jtaration

L'dnduit, latent toBibcr bi queue de m eoutane, e'O

y a un caudatuiH'. reint't au ieuxièine aaebtaiit m crafac

pectorale, puis (sii « ape) hù naoii w WD mantdet)

ent/ e n ins (î 'Témoniasin

Il leprtnii la cro' pect . t evé' l'étole et la chape

de couleur biaaehe (ou aigetu- (w« «ée) ; (il peut revêtir

ë'abord l'anL^ct, l'at^ H k Hor aatla "Toix peetCH

r; le, il le dœt, «'3 e^l^hre Ut tmmt il reçi -i oisuite la

miî -c, o , ^ oaeeoii m saluer), et attenci ''arrivée de

l'a i{»-étr) \a. tèt^ s Lures int)fe8ses. Les assis-

tai cha ^vb. ' d tté en montant restent debout à
ses côtés.

Le vU^Tu- as)HMt avei iTWtMt et ne >e li^vc peu au pansafte de l'archipro

v.

r As<^ ^ ntiHtm par IWeh^prMn

i ]>n<tre qt la fonction d'srchiprëtra, revêtu de b chape

k- cnuii nr b): rentl k la porte de i'égltte par laquelle doivent

irt'i fui ifesses, et y chante l'antienne Prudentes Vir-

cT .i-T. .S il revient au chœur, suivi des futures profe

-lu nt k io,. 121 LataHu sum.

P
*' """""

. IJU_
'"^^

Rite es VtiiHiies * aptAte véstns lànipiide»;

ce ^nsus vé-nit, existe ôbvUam é- i.
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3° Chant du «Veni, Creator SpiritM»

Vers la fin du Sicîit erat l'officiant fait enlever sa mitre

et sa calotte, descend d'un degré et, après qu'on a placé le

coussin blanc sur le bord du marchepied, s'agenouille pour

entonner le Veni Creator. (Il est iMié de ne pas en conti-

nuer le chant).

Aprt s la première strophe, le clergé se lève. (Il est

prié de ne pas prendre part au chant).

Après lu première stroi^e, l'dficiant se lève, reçoit la

calotte et, après qu'on a enlevé le coussin, remonte sur le

marchepied. (Il n'est pas tenu cte lire l'hymne).

2. Qui dic«is Paraclitus,

Altissimi donum Dei,

Fons vivus, ignis. caritas,

£t spiritaUs unctio.

3. Tu septiframis mur s3«,

Digitus Patmue dexterae,

Tu rite promissum Patris,

Strmone ditans guttura.

]\]entes tuorum visita,

Impie superii i gratia,

Quœ tu creasti pectora.





PROFESSION — ÉVÊQUE OFFICIANT

4. Aocende lumen sensibus:

Infunde amorem cordibus:

Infirma nostri corporis

Virtute finnans perpeti.

5. Hostem repellas longius,

Pacemque dones protinus:

Ductore sic te prsevio

Vitemus omne noxium.

6. Per te sciamus da Patrem.

Noficamus atque Filium,

Teque utriusque Si»ritum,

Credamua omni tempore.

Le clergé se tourne vers l'autel et s'indiiw aux trol» premiers vers de

1 logif :

L'officiant s'incline aux trois praniers vers de la doxo-

loRie:

7. Deo Patri sit glcHÎa,

Et Filio, qui a mntuis

Surrexit, ac P&radito,

In saeculorum sœcula. Amen.

1.1 i 11 r!;o se tourne vers l'autel pendant Je chant du ver«et, du répom. ft

lU' l'oraison.

L'officiant chante, avec une inftexim de /o à re, le

verset sui"Hnt:

f. "
; i Spiritum tuum et creabuntur (jamais

d'alletu.

Et renovabis faeicm terrae.





5° AVERTISSEMENT 35

11 fait la même inflexion à la fin de l'oraison et à la fin

(le la conclusion:

Oremus Oratio

Deus, qui corda fidelium sancti Spiritus illustratione

docuisti, da nobis in eodem S^jifitu recta aapere, et de ejus

semper consolatione gaudere. Par Chrbtum Dominum

nostrum.

l\. Amen.

Le clcrgi' iic >'a^<'oit iju apris l'olhciant.

L'oificiant s'asseoit sans saluer la croix et reçoit la

mitre.

Les assistants vont s'asseoir de chaque côté, au chœur.

4° Inatnietioii

Après l'instruction, les assistants ranootoit auprès de

l'officiant.

II. INTERROGATOIRB

6° AfMHllMIWHt

L'urîlci;int, assis et couvert, les mains étendues sur les

-enoux. lit d'abord, à haute voix.l'avertisseinent qui suit,

c kant "Mes Filles" s'il est l'ordinaire, ou "Mes Sœurs"

dans le cas contraire.

Mos Filles {ou mes Sœurs), vous venez d'entendre la

\ oix i f .^i us-Christ, qui, voulant vous admettre au rang

t'(.: Si !; 'S ;<<ges et prudentes, vous a commandé d'allu-

ii-vi \Cb l.'.mpcs povir ."lier au-devant de lui. Et pour-
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quoi? Si ce n'est parce qa'fl vient lui-même, oomiiie un

époux, contracter avec vtn» une sainte alliance.

C'est dans cette vue que notre sainte Mère, l'Eglise ca-

tholique, qui comprend si bien l'excellence de la virginité,

nous ordonne de vous bénir, de vous sanctifier et, remar-

quez-le bien, de vous unir par une alliance intime à Notre-

Seigneur Jésus-Christ, F3s du Dieu IVèA-Haut

Etes-vous dignes de cette suUime vocation? Nous IW
pérons, autant que le peut ponettre la fragilité humaine,

et c'est avec cette confiance que nous croyons pouvoir

répondre à l'Eglise que vous êtes dignes d'être bénites,

sanctifiées et alliées au divin Eix>ux des âmes chastes.

6° Dialogue

L'officiant «figage ensuite le dialogue suivant avec les

novices:

Officiant.--Mes Filles (ou mes Sœurs), est-ce bien

véritablement Jésus-Christ que vous venez servir dans

cette sainte maiscm?

Novices.—Oui. Motneigneur, c'est hii-mètne que noua voukma

servir dans la personne des pauvres et des malades, et, moyennant

sa sainte ^nkc, c'est à lui que nous voulciis nous consacrer en em-

l>rassant la vie religieuse.

Officiant—Mes Filles (ou mes Sœurs), comIdéreB que

si vouâ vous engagez à wivre Jésos4!3viit, 9 iradrs rœoii*

cer à toutes les fausses leçons de la iBgeaw humine, pour

étudier à son école la crainte du Seigneur, qui doit vous

cf>nr,ervcr ptu^es et chastes au miliett de la eonrttptkm du

monde.
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Novices.—Quelque faibles que nous soyons, nous comptons tel-

kf -Liit sur les giuruîes inisirici;r(k's île Dieu Notre-Seigneur Jësus-

t'Iiiist. (|m' m us cs] t'n ns iiiualnr loujuiirs en sa i)risence. et ne

jamais pin'to sa iraintc qui Sfia iitJtrL' sauvegarde au milieu H»s

lîangcrs <iuf nova allons courir dans le monde,

7^ Cblfi^ioa

hiiviifs foni al'>r> i'ulilatiim suivante:

l)ai.;;iu /:. lùlj,iin;r, recevoir l'otTrande que je vous fais de tout

nmt-mimc; ; ffcnnissez-nici ckns ma rtscluticn, et que le pécW ne

règne jamais dans mcn cœur,

8° BapigniMBt

L'officiant sollicite rengagement des futures prcrfesses.

a) Xovices vocales

(A oiueUrt, s'il n'y a qtie det itooices coadfHtrices)

Il énonce, à haute voix, les nonu de bapttoie, de fiunille

et de re^ligion de chacune des novices vocaks, selon la tirte

ajoutée à son Cirhnonial, puis continue:

vr 1' ;.-\( !:r. promettre d'observer, pour un an, les

va..A -xHii la .e pauvreté, chasteté, obéissance, en quali-

té de iiœuî vr aie, gelon les ccmstitutkNM de l'Ifwtitut des

Filks ('c iu Cl aité Servantes ée& Pauvres?

Àuviccs voc'.ios.—Je îe veux, Mcmseignear.

/') Novices coiidjuirices

(.4 omettre, s'il n'y a que des novices vocales)

Il énonce, à haute voix, ]tô noms de bairtène et de

l:uai!!;' lie chacune des novices coadjutricesv puis c<m-
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. . . vouleï-vou* promettre d'observer, pour un an, les

\ (ru\ . irruiks de pauvreté, chasteté, obéissance, en qua-

lité ('e in coiuijutrice. selon les constitutions de l'InsU*

lut cîet. Filks lie la Cha' ité Ser\ antes des Pauvres'

.\..vit«s iiiulricv!». Je It veux. Monsi-ignfur.

.li. ..MISSION ORS yavx

V fworate

.\/.r, , <«//. >. /...i<.v. . les /(i/iiro proffsut luetU. Vutttttpris tantre, trlon lemr

tnln: lu prtmi, n- partie Ji la formuir:

Au nom tlu Pi.rc. et du Fils, et i\u Saint-Esjirit. Je, N .
N

.
(les

s^nirs uHiilcs ajoutcut: dite sœur N . ), voulant me consacrer ît Dieu

( i devenir servante des ijauvn», fais librenwnt, pour un an, a ia di-

vine Majesté, les vœux de pauvreté, chastaté. obéissance (en qualité

de sieur v( taie ou de Sdur coa.ljutrice), sous l'autorité de la supé-

rieure générale et selon les constitutions de l'Institut des Filles de la

L'harité Servantes des Pauvres.

A pris <iuc 1.1 ii.mun projcsse {coadjuirke) a lu h formtiU de tet vaux, tomtn

ilisfHt l'usenMe:

Je suitplie tri s liumblenient la d' ne Miséricorde, par leç mérites

ntinis lie Notre-Seigneur Jésus-Chr;.i. l'intercession de sa glorieuse

Mère et les prières des saints patrons de cet ItMtttat, d'avoir pour

agréables les présents engagements, et de m'accorder la grftce d y

être lidèle. Ainsi soit-il.

L'officiant r^d alors, à voix haute: Deo gratias.

10° BAiédiction des mvmSk» /tvlmm

I.e I lergé si' U"ve cii même temiis riue rofficiant.

L oflkiant reçoit la crosse, se lève et, tourné vws lee
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nouvelles profert», lit, à haute voix, la bénécttetloii Md-

v:inU>:

''•••f'«K vos ' oiiditor Cdli .'t terne, Deus Pater

ottiripoLen^-. qv: vo.^ tligert' liignulus vaI ad beatœ Mariae

matris DoniiMt no^tri Jef i' Christi conaortium; ut in-

tu^ram [;nmaculatam virgfaUti^an,qttaiB proftw cstis,

curam Deo, et nngclis ejus consmretis, pnqxxituin tene-

castit''*'''n diligatii, patientiam custodiatis, ut coro-

r.î'.ni virgini :>'h\ uccirxTf m^reaminî. Per eumdem
<'!iristuii! Po—inum nustrum.

U. Amon.

IV. TRADITION d'ORJBTS BBMII

U° Mnliirttoa êm vttuMBti * tilt

(.-I pmrUrv, s'il n'y a qm- des froftstft ^.oudjutrices)

I' < l< r;^'r H
.

iiii Klit lu K<'nuflexion au p«wiBKf ^ 'wifciiuit qiti tnwiv
!' 11' 1111. I l ili uifurf (IfUmt.

l/oHiciant (iescend, salue la croix .t. c^ianoines s'il

vi. u au chœur I, et se fnd à la baluslrade. Il y dépoae

i l crotse ei 1« mit re, et récite, à voix médiocre, la bénédic-

tion suivante:

y. Dominus vobiacum.

!(. Et cum Kçknétia tuo.

Oremus Oratio

;-i:ppiic-i' to. Domine, rogamus, ut super ha- vesten

• ".. illarum t ":irum ciipitibus imponendas, bene + t ictio

t b niri a descenn;it: et sint hae vestes benedictae.
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consecratœ, iminaculatae, et aanct». Per Cfaristiini

Dominum nostrum.

I|. Amen.

11 as[)er}i;t' alors les vêtements, d'abord au milieu,

puis ù sa gauche, ensuite à sa droite, disant, à voix basse:

In nomine Pa •!• tris, et Fi lii, et Spiritus + aaneti.

Amen.
12° Tradition dM viltaMitti 4* tH»

L'ofï'ciart dit alors:

Revête?,, mes Filles (ou mes Sœurs), ces ornements de

lète. qui vous apprennent, par leur pauvreté, à mépriser

le lègriv ùu monde et toutes les vaines parures du siècle,

pour l'amour de Notre-Seigneur JénuhChrtet que vous

avez préféré à tout, et en qui seul vous mettes votre

confiance.

l.f i-kr^i' salue, on l'ait ki ^Onuflexion au passage de l'oiBciant qui travwe
If it\'ri.. jl ..c .i/i ju'iiprOs lui.

L'officiant se retourne, reçoit la mitre et la crone

(salue les chanoines) et revioit à l'autd. Il y fait l'indi-

nation à la croix, monte, s'assied et remet te croase.

I i /. f^^ainiit- 83 (Juam dilccla. puis le cantique «O do^.v^e Provi-

'li:uv)). ;,(.v./:r.;.'( rrlour des noinvllt-s ftrnfi sst s.

13° Récitation des litanies des saints

l.i- i li r>>' A- liM- i t ^'agenouille en niOmc leinj>s <jue l'otticiant. Il récite

les m<'>mes inv<ie'ati»ns que les osiàiitanU ?t répond aux aattes.

Quand toutes les nouvelles professes sont placées, l'of-

ficiant (gardant la mitre) se lève, descend un degré et s'a-

«.rai iiatiituelleDwnt lue» pour mtdagrr I» i h rur UuanH nn fndcnm <iu'Hin

•7i.t ch^'i'At. Itumùiacr. a\trit d atvanc*. en picv-iMulni tni>iriui.
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goaoaine sur le eoiniin (qu'on [daee sur le bord du mat'

chepied). II récite, à voix haute, les litanies, altonairt

avec les aasistantsi auxquels se joignent le ctergé et la cmn-

munauté.

Officiant.—Kyrie eléison.

Assistants.- -Christe eléison.

Officiant—Kyrie déison, Christe audi nos.

Assistants.—Christe exftudi nos.

Fater, de cœlis Deus. miserére nobis

Fili Redemptor mundi Deiis, miserére.

Spiritus sancte Deus, miserére.

Sancta Trinitas unus Deus, misera.

Sancta Maria, ora pro nobû.

SaiH^ Dei Génkrix, ora.

Sancta Viigo vfri^um, ara.

Sancte Mîchaël, ora

Sancte Gâbriel, ora

Sancte Ràphaël, on.

Oamm luicti Ai^ et Arehtagdi, (»râte pro nobis

Omnes uacti beatârum BfMtmBxa ârdines, orât p

Suncte J(xânnes IHiptfato , ora

.

Sancte Joseph,

Omms sancti Patriàrch» et Prophétae, orâte.

Siuiete Petre, an.

Hancte Andréa, tm.
Sancte Jac/i^, .ira.

Sanefi ./<)ânnt«, ora.

^^kinrti^ Thoma, on).
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Sancte Jacôbe, ont.

Sancte Philippe, ora.

Sancte Bartholômœe, ora.

Sancte Matthaée, ora.

Sancte Simon, ora.

Sancte Thaddne, OFSk.

Sancte Mathfa, ora.

Sancte Bârnaba,

Sancte Luca, cêpa

Sancte Marce,
yji Cl

Omnes sancti Apôstoli et Evangelistae, orâte

Omnes eanrti DiacfpuU Dômini, orâte

Omnes sancti Innocuités, oc&te.

Sancte Stéphane,

Sancte Laurénti,

Sancte Vincénti, oru

Sancti Fabiàne et Sebastiâne, orâu-

Sancti Jo&nnes et Paule, oi*âte.

Sancti Coona et Damiâne, or&te.

Sancti G«rvâsi et Pnrtâsi, or&te.

Omnes sancti Màrtyres, or&te.

Sancte Silvéster, ora.

Sancte Gregôri, ora.

Sancte Âmlnrôsi, ora.

Sancte Augustfne, ora.

Sancte Hierônyme, ora.

Sancte Martfne, ora.

Sancte Nicolâe, ora.

Omnes sancti Pontifwes et Confessôres, orâte.
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Omnes nancti Doctôres, orâte.

Sancte Antôni, ora.

Fkfflcte Bwicdfctf

»

ora.

Sancte Bernârde, ora.

Sancte Domfnice, ora.

Sancte Franclsce, ora

Omnes sancti Sacerdôtes et Levftae, orâte

.

Omnes sancti Mônachi et Eremitae, orâte.

Sancta Maria Magdaléna, ora.

Sancta Âgatha, an.
Sancta Lûcia, «ra.

Sancta Agnes, Ofa.

Sancta Caecflia, ora.

Sancta Catharina, ora.

Sancta Anastâsia, ora.

Omnes sancte Vfrigines et Viduie, ae&te.

Omnes Sancti et Sancte Dé, intercédite pro nobis.

Propitius esto, parce nobis, Dômine
Propitius esto, exâudi nos. Dômine
Ab omni malo lîbera nos, Dômine.
Ab omni peccâto, libéra.

Ab ira tua, libéra.

A subitânea et improvfaa mente, libéra.

Ab insfdiis diâboli, libéra.

Ab ira, et ôdio, et omni mala voluntàte, libéra.

A spfritu fornicatiônis, libéra

.

A fiilgure et terapestâte, libéra.

A flagéllo terrsEmotus, libéra.

A peste, fnmo. et bello, libéra.



il
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A morte perpétuai lîbera.

Per mystérium sancts ineamati&ûi tuiB^ Ifbera.

Per advéntum tuum, libéra.

Per nativitâtem tuam, libéra.

Per baptlsmum et aanctum jejûniimi taum, Ifbera.

Per crùeem et penidMiii tuam, Ifbcra.

Per mortem et Mpdtùram tuam. libéra.

Per sanctam resurreetiônem tuam, libéra.

Per admirâbilem ascensiônem tuam, libéra.

Per advéntum Spiritus sancti Parâditi, libéra.

In die judfcii, libéra.

Peccatâ^ te rogâmus, audi nos.

Ut nobis parcas, te rogftmus.

Ut nobis indtUgeas, te rag&mia.

Ut ad veram poraûténtiam nos pardtkere

dignéris, te rogâmus.

Ut Ecclésiam tuam sanctam régere et con-

servâre dignéris, te rogâmus.

Ut domnum Âpostôlknmi, et oaam Eccle-

siâstieoB érdineB, in soicta Rdigifoe

conservâre dignéris, te rogâmus.

Ut inimicos sanctœ Ecdésiae humiliâre di-

gnéris, te r(^âmus.

Ut régibus et principibus christiànis pacem

et veram concérdiam dmiâre dignéris, te rogâmus.

Ut cuncto p6pulo duwtiâiK) pecon et uni-

tâtem largiri digi^ris, te rogâmus.

Ut nosmetipsos in tuo sancto servitio cc»-

IVx'târe et conservâre dignéris, te rogâmus.
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Ut miBta iMstTM ad eoriéttia deridéri»

te ragAmw.
Ut 6mnibu8 benefactôribui nottlk aBmjà-

térna bona rétribuas, te rogftmut.
Ut ànimas nostras, fratrum, propinquôrum,

et benrfactdnun nortrôrum ab setéma
damnatiéne er^, te rogâmua.

Ut fructus terrsB dare et conservàre dlgnérit, te ngfaam.
Ut ômnibus fidélibus defunctii ibidem

œtémam donére djgnérâ, te ngkmm.
le ciergé reste «cenottilM pour Ici rtimU qui «uix-ent:

L'officiant se lève, se retourne ven ta droite, reçoit la
croBse et récite, sur le même ton, les deux versets suivante,
en faisant, vers les nouvelles professes, un tigoe de croix
au premier, et deux au second:

Ut prseséntes ancillas tuas bene + dfcere

^Viéei», te rogâmus.
Ut pneséntes ancillas tuas bene + dfcere et

sancti + ficâre dignéris, te rogâmus.
L'officiant ran^ la crosse, s'agroouille de nouveau «t

continue:

l't nos exaudire dignéris, te rogâmus

.

te rogâmus.
Agnus Dd, qui tollis peccâta mundi, parce nobis Dômine.
Agnus Dei, qui tollis peccâta mundi, exâudi nos Ddmine.
Agnus Dd, qui tollis peccâta mundi, itàaeein nobis

.

Officiant. Christe audi nos

Assistants.— Christe exâudi nos
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Officiant.—Kyrie el^n.

Aanstants.—Christe eléison.

Officiant.—Kyrie eléwon.—Pato* noster (avec infle-

xion, si les litanies ont été chantées.)

y. Et ne nos inducas in tentatiônem.

I^. Sed libéra nos a malo.

I.f clergé se K ve en iiiLine temps que l'ofliciant.

L'officiant se lève, se retourne vers les nouvelles pro-

fesses comme précédonment et rédte, sur le même tan,

Yanàaan suivante:

Oremus Oratio

Respice, Domine, propitius super has famulas tuas, ut

sanctœ virginitatis propositum, quod, te insi»rante, sus-

ceperunt, te gubernante, eustodiant Per Cfaristum Do-

minum nostnim.

^. Aiam,
14° Bâiédiction des croix

Le clergé demeure debout.

L'officiant se retourne, (s'il est besoin) se raid au edn

de YéfAbce et récite, à voix médiocre, la bénédicticm sui-

vante:

f. Dominus vobiscum.

I^. £t cum spiritu tuo.

Oeemm Oratio

Omnipotois Da», qui crue» signum iretioso fUii tui

sanguine dedicasti, quique per eamdem crucem mundum

redimere dignatus est; et per ejusdem virtutem humanum
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genusabantiquihostischirQgrapho liberasti; te suppllci-
ter exoramus, ut digneris has cruceg paterna pietate bene
+ dicere, et cœlestem eis virtutem et gratiam impertire,
ut quae eas in passionis et crucis Unigeniti Filii tui memo-
riam gestaverint; earum in se virtutem experiri, ac in eis

protectionis tuae munimen valeant reperire. Per eumdem
Christum Dominum nostrum.

I^. Amen.

L'officiant asperge alors les croix, d'abord au milieu,
puis à sa gauche, enfin à sa droite, disant, à voix basse:

In nomine Pa + tris, et Fi + lii, et Spintus * sanctL
Amen.

Il retourne au milieu, s'rsstoic et ragoit h iiii-r.i.

16° Tradition des croix

Le clergé s'asseoit en mcinc temps que l'officiant.

L'officiant reçoit une croix qu'il saisit par le haut et
ti«it tournée va» les deux professes agenouillées, disant,

à voix haute, une fois pour les deux:
Recevez, mes Filles (ou mes Sœurs), cette croix qui dis-

sipe tous les ennemis du salut.

Il présente alors cette croix à la professe qui est à sa
gauche, et en reçoit à l'instant une autre qu'il présente à
la deuxième professe, ajoutant, sur le même ton:

Avec elle, ne cra^pr\ez point; allez partout où vous ap-
pellera le devoir de fc. charité; qu'elle vous anime à tout
souffrir avec patience.

Il agit ainsi pour chaque groupe, r^iétant la formule'
une fois pour deux (ou trois) pn^esaes.



" 'L
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IV JhmVm j^9n pour tes noarcOM profawM

Le clergé se lève en même temps que l'officiant.

Après que les dernières professes sont rendues à leur

place, rdiieiant laisse la mitre, se lève et lit, à haute voi s

le verset et l'oraison qui suivent:

y. Dominus vobiscum.

I^. Et cum spiritu tuo.

(H^us Oratio.

Te invocamus, Domine sancte, Pater omnipotois, srter*

ne Deus, super has famulas tuas, quse tibi voverunt pura

mente, mundoque corde servire; ut eas sociare digneris

inter illos centum quadraginta quatuor millia, qui vir-

gines permanserunt, et se cum mulieribus non coinqui-

naverunt, in quorum are ddus ncm est invaatus; ita et has

famulas tuas facias permanere immaculatas usque in

finem. Per Inmiaculatum Christom Dominum irastrum.

I^. Amen.

L'officiant peut alors donner sa bénédiction, s'il n'y a

pas émission de vœux perpétuels, et s'il ne dit pas la messe.

S'il y a émission de vceux

perpétuels,, l'officiant s'as-

sied, reçoitb mitre et, après

que les somra sont {dacées

et agenouillées, procède à
l'interrogatoire, page .

S'il n'y a pas émission

'3 vœux perpétuels, l'oîfi-

dant descoad, salue ht ckhx,

reçoit la mitre et la crosse,

(salue les chanoines) et se

retire à la sacristie.

S'il cé èbre la messe, il

observe ce qui est dit p. •
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L4*n.—L» pnrfeision • lieu à Im ciiapeU* «t oomtntnct i I tMnttM. L'<miMioii

dM vorax ptrpétMla. d «ik a Uto. m fait à U mita (en comuençaiit à t'intar-

rogatoifa). La naaaa w dit an darniar Uati.

JMMMtffeM.—La diooratiao das a«t^, mrtoot du maltre-autai eut eella

dtt Jottra da Mta da rita doubla da la dii'Ma.

MaUn-mM.— Avant ww profeaiion ^ u une éminnion de vimx \)vr\yé'

ttiri*, tà M» atit iM>lée),dOs que rBumrmier a trans|Mjrtc le ciboire (et la lunule)

à un autel latéral, on cnK-ve te voile du taU-rnacIe du maltrc-autel. On ne
met pas sur l'autel de cartons, mais le pupitre seul au o.ii> ilr l i pin , et l'on

allume les six cierges (jamais le cierge pascal, à moins i)uc lu fctc du jour soit

di- le ou de 2e cl. ou que ce soit le dimanche). On place le si'go du célébrant au
milieu du marchepied. On met nu ba.s, de chaciue coté, un l.ibourct en bois

(-ans dossier) à l'usage des assistants.

CréJence.— Sur la crédencc on met le bénitier avec .son as|)ersoir, le plateau
contenant les croix ù Wnir (outre celui <les anneaux pour les V(cux per-

pétuels)
;
les burettes et la clochette. De plus. « i'ofliciunt doit dire la messe,

son calice préparé. (On peut mettte laa cartoaa et le miiael mit la crédenoa
ou à la sacristie.)

AuUl du saint Sacre^tent.— A l'autel oil l'on a traii -porté le cii">irc, on met
un voile blanc (ou de la couleur du jour) au tabernacle, et l'on y allume une
\mx\\k.

Scj.— On peut étendre un tapii sur la partie du pavé corapriv «itre Irv

premiers bancs et le plus bas (ou même te plus haut) degré de la batu i'..rad<-,

ainsi qu'une carpette réunie au tapis, au haut de l'alMt: orr >rale, pour k u )>4-

rieure et sa compagne.
SarriitU.—On prépaiv.la veille, des ticrgcs de à la livn ^^lur tes novices

(et tes professes, s'il y a émission Ai vceux jH-rpétuets), ain.-ii f|uc pour la su-

périeure et sa compagne, et qu'on remet à la s eur qti: est c'iarsii'e de les dis-,

tribuer. P*)ur l'officiant, la chaiie blanche (ou arKfiuée cm doréi. ) et une bar-

rette (il ne iieut premlre l'aiilic 'luc >'i! il.iil célohrv-r la mcs^c); ir.i Cérémo-
nial avec signet i\ la page , iivcc les noms «li s luiiiics profossi-s (ou des pro-

û'ssis i]ui fiinl lUs v.cu:, i'iri)étui.'ls). Pmir li (-.•lé'M-,:".! il.' 1;i nv. ; o '.es orne-
ments de la mes.se du jour (nu de la loulrur blanche si la nibriiuie tn'rmct la

nies'i- Votive d< s S».| .-Dou!: iirs); i l 'v t roilic!;i:il <|iii dii !;i nK - ..e. Ir- mpnipu-
!< .

l'élnic et la chii u! K- A part do.iir nu'il . sniciit piirlé ; u, lie b.wiii- L'. . à la

lin l'i la cér. iniiuio.K c.iliiv {plaie ur la eréde.u-.- au ;ii ,,: . ,\ le, il.- la céré-

monie, ;i rotliciaiiidil lame isc),]e jni>i*l avec u» ^.-.v' cl méniiiir? ; préparé .-s pur
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raumrtnier (on ne doit pas dire l'oraison pour les vierges), enfin la barrette.

Pour l'archiprôtre, une chape blanche (inférieure à celle de l'othciant) un sur-

pUs. une barrette et un Cérémonial, (s'il sert assistant) le i>orte-bénitier met

la chape, la barrette et le Cérémonial sur la banquette. dOs (|u'il arrive à la sa-

cristie. Ptour le» visiteurs, des surplis' et des Cérémonial. Pour les assis-

tantt, deux surjdis semblables (placés à part et sans Cérémonial).

SERVANTS

Troi» servants suffisent: un cérémcniaire (le plus habitué), un porte-béni-

tier et un pcwte-Uvre (qui peut être un nouveau). S'il n'y en a que deux,

le cét^moniaire agira aussi comme por'.e-bénitier et servira l'archiprétre^

Le porte-livre reçtrit à U sacristie, lonsque l'officiant re\ cl la chape, le Céré-

monial marqué à la page . et il le tient fermé, la tranche à gauche, ap,H,ye

sur sa poitrine, le soutenant de ses deux mains. Il se tient en arrière de 1 offi-

ciant, à gauche du cérémoniaire.

Au signal, il entre (ne se «gne P»), salue le clergé, fait la génuflexion de-

vant l'autel en arrière de l'officiant, et se retire à la crédence (à moins que 1 of-

ficiant ne désire lire dès qu'il est monté). Quand il sert, il tient de ses deux

mains, par le bas, le livre ouvert et appuyé sur son front (pour éviter la fatigue,

il s'appuie les coudes sur les côtés) ; il ne .se tient pas en face de l'officiant. n»ai8

un ix;u du côté de l'épître; il fait une inclination à l'officiant (non à lattt«l),

en arrivant près de lui. avant d'ouvrir le livre, et en partant, après 1 avoir

fermé.
. . j /jx_

Auprès de la crédence, il se tient debout. le livre ferme, il ne s assied (dépo-

sant alors le livre), qu'après les assistants et se lève avec eux. Il reste debout

.levant l'officiant lors même que celui-ci est assis. Il ne se mct.pas non plus

à genoux devant lui, (excepté pour la i.rcmière strophe du Vatt C rcator). Il

sort du chœur de la même manière y est entré.

Le porte-bénitier aide à l'archiprêtre à revêtir le surplis el la chape h la

sacristie, lorsque l'officiant en part (ou transporte la chape, la barrette et le

Cérémonial, sur la banquette, où il va les prendre, s'il e^ l .assistant) Il a..-com-

ragne l'archiprêtre. marehant à sa gauche et rc'ev ant le bord de la cliaix-, de

la main droite, tenant le Cérémonial, de la gauclie. 11 fait la ^^-nuflexion

h l'autel, en allant et en revenant, qwrique l'archiprêtre ne fasse q i un sa.ut.

et t ient le Cérémonial ouvert devant Itd, à la porte de la chapelle. (Au retour,

,1 rnn-orte la i lia] e, la barrette et le CMmonial. à la sacristie, si l'archiprêtre

U s laisse à la banquette). Il demeure au choeur (ou près de la crédence, avec

le 1 r.rti li\ rc), i^endant la cérémonie qu'il a soin de suivre dans le CérémonvU,

.Mfin .r,q,p<,rtcr à temps le bénitier, et de présent» l'a^Jersrar à l'assistant de

droite , our hi bénédiction des vêtements, à la balustrade, et pour celle des

cro:x (et de - anneaiiN ) à l'auiel, au coin de l'épître. Il aura soin de fermer et

dVuvrir la 1 alu. tradc à temps (.-^ii signe du cérémoniaire) bu te fera faire par

un ouatiième .servant.

Le (.érémoniaire aide à l'officiant k la sacristie et entre à droite du I>orte





PRÉPARATIFS 53

Mvi*. 11 reçoit la barrette, prtsente de l'eau bénite, à l offîciant et aux assis-t«.t.. « «m. le clergé, et fait la génuflexion de- a„t l autel. Z'iTZ.courte pnère^l passe au côté de l'évangile, pendant que l orticiant monte
seoir, puis présente la barrette à l'assistant de ce côté ( A dcfST f

'

bémtier « va accompagner .'archiprare), „ „eJure cleïout i cet enS"pendant toute la cérémonie. Il „e s'asseoit ..u'apr.s l.s assistantTet ÏlXl"avec eux. Il présente la barr- tto chac.ue fois que 1 officiant s'a.ssied. U tei^t
à deux mams, e cote sans c. ne vers soi et l'ouverture tournée en bas H Ureçou chaque fo.s que l'officiant .se découvre et il la déj^ose sur la^eices .1 y en a une de ce côté, ou sur un siège (se tenant alors les mains L^Tol"a garde à la main. 11 se tient toujours tourné du côté de l'épH«.r^è«
a l,,en vo,r les mouvements de l'offician,. Apre, la cérénv^. ap^ Ubarrette de^•ant

1 autel et * rend à la sacristie (si l'officiant dit la Mu. présente pas la barrette et l'accompagne à 1. banquette oùtX; se^ants viennent le remplacer). Dès qu'il est libr*. il «de à préparer l'autelet la credence pour la me.sse. A défaut d'autre, il a soin de fermer la ba"usrade aprc^s le retour de l'archiprétre à la profession, et de l'ouvrir pïï- taréception des croix (et des anneaux) et de la fermer pour la messe
S 11 y a un quatrième servant, il pourrait être chargé d'ouvrir et de fermer labalustrade, au signe du porte-bénitier, à côté duquel il se tiendrait au chœul

ASSISTANTS

Un prêtre officiant peut avoir deux assistants, comme un évcque
1) ordmatre l'aumônier (ou un ancien aumônier) remplit la fcnction
rie h-r assist.nnt. Ils changent de côté lorsque l'officiant se retourne
Iclu. <iui est du côté de l'épître a soin du porte-livre qu'il fait appro-
cher et s <!loigner au besoin. Celui qui est du côté de révan"ilc pré-
sente et reçoit la barrette cju'il remet au cércmoniaire qui se Uent deson côte, au bas; il pnscnte at;ssi successivement toutes les croix
des ,.ou .-elles prr>fes.ses (et tous les anneaux, à l'émission des vœux
rerj-etuels). Tous deux relèvent les bonis de la chape et suivent
toute la cérémonie dans le livre de l olîiciant. Ils ne prennent ni
Cérémonial ni barrette.

ARCHIPRÊTRE
D'ordinaire, c'est l'aumônier qui remplit la fonction d archi-

^^teT
P"*^*=«»»oo & en a pas à l'émission des voeux peipé-
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S'il ne sert pas assistant, il

revêt, à la sacristie, aussitôt

après l'officiant, le surplis, la

chape de couleur blanche, se

couvre de la barrette et remet

au servant son Cérémonial mar-

S'il sert assistant, il revêt le

surplis à la sacristie, et accom-

pagne l'officiant à l'atttel,comme
il est dit plus haut, jusqu'à ce

que celui-ci soit assis sur le mar-

chepied et couvert. Il descend

(|uê à la page . En entrant au alors, fait la génuflexion à la

chœur, il remet sa barrette, se
\

cnjix, et se rend à la banquette

signe, et salue le clergé. >! ''«vét la chape, prend la

;
barrette et r; met a-' servant son

i

Cérémonial, marqué à la p.

Il ne fait alors qu'une inclination à la croix, salue le clergé, et se

tduvre dès qu'il est sorti du chœur. Rendu à la porte de la chapelle,

il se découvre, remet sa barrette, et, en fact des postulantes, chante

en entier l'antienne prudente. Vir^ines. Il se couvre et retourne

lenten:ent au chaur, où il salue le clergé, près de la balus»-ade, puis

la croix, près de l'autel, et va déposer la chape à l'endroit où il l a

prise. Il se met alors au chœur ou retourne auprès de l'officiant,

faisant une génuflexion avant de monter.

AUMÔNIER

L'aumônier a soin (te transporter, soit après la messe de commu-

nauté, ce qui est préférable, soit avant la cérémonie, le ciboire, (et la

lunule) h un autel latéral. Il aura à cœur d'étudier d'av nce toute

la cérémonie avec soin, afin de ne donner aucune fausse indication

aux servants, et de remaniuer spécialement comment il devra agir

soit comme premier assist;;nt, M it corime archii)r:tre. Il hoisit à

temps le deuxièn» assistant et l'circhiprctrc. Il ne prend ni Céré-

monial ni barrette.

PROFESSION. PRÊTRE OFFICIANT

I. PRKI IMIN.MKK.S I)K CÉRÉMONIF

1° Préparation et entrée de l'officiant

L'officiant revêt, à la sacristie, le surplis, l'étole et la

chape de coulcui- blanche et se couvre de la barrette. (U
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ne pmtd l'aube que s'A ddt célébrer la mésse.) Il donne son
Cérémonial au parte-livre. Il entre au chœur accompa-

gné de deux prêtres en surplis, à la suite de deux servants;

il remet sa barrette, puis se signe avec de l'eau bénite, et

saine le clergé. Comme le saint Sacrement a été enlevé

du tabernacle, il ne fait qu'une inclination à la croix. Il

s'agenouille sur le plus bas d^ré, et prie quelques instants.

L'officiant monte, s'asseoit, reçoit sa barrette, se cou-

vre, et attend l'arrivée de l'archiprêtre, qui entre en tête

des futures professes. Les assistants, changeant de côté

en montant, restent debout à ses côtés.

Le clergé s'asseoit avec l'ofiiciant et ne st l' ve pas an passage d.- l'archi-

prftre.

V A.ppd 4m noviecs pir l'arsh'.^t-'êtr:

Le prî tre qui remplit la fcncticn d'archipr'tre, revitu de la jha-

jH- i1e (.'. uli'ur blanche, se rend h la {•(>. •
, "c '•'.-'•ro ^rr !".';re '3 •'' i

vont entrer les futures professes, et y cliente l'antienne l'rude .tes

Virginei, en entier, puis il re\ieiit au chœur, suivi des futures pro-

fesses qui chantent le Ps. 121 Latatus sum.

1 Ruclér.tcs Virgines * aptâte véstras làmpades: cq

c à g _ e ; J-J-'— ' ^ " —'-Hh
ce ^omtsvé-nit, exi-te ^in-am é- i.

3° Chant du «Veni, Creator Spiriius»

Vers Ici fin du Sicut (rat, l'officiant se découvre, remet

sa buirette à l aheistant w droite, ocscciiu à'un degré et
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s'agenouille sur le bord du marchepied pour entonner le

Veni Creator, il est prié de ne pas en continuer le chant.

V Eni Cre- àtor Spi-ritos,

llentes ttioram visita,

Impie fupema gratia,

QusB tu creasti pectonu

Aprèâ la première stroiAe, le clcrjé se lève, {il est

prié de ne pas {«rendre part au chant).

Après la première strophe, l'officiant se lève < t

rtmonte sur le marchepied. (11 n'e^t pas tenu de lire

l'hymne).

2. Qui diceris Paraclitur,

Altis^imi donum Dei,

Fons vivus, ignis, caritas,

Et spiritali3 unctio.

8. Tu septiformis munere,

Dignitus Patarnae d3Xt3r3e,

Tu rite promisrjm Palris,

Smnone ditans guttura.

1. Accende lumen sensibus:

înfunde amorm cordibus:

Infirma nostri corpo:^

Virtute firmans perpsti. 4



c
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& Hoiltiii nimOm Wnshii»

Pacemque donet prbtinui:

Ductore sic te praevio

Vitemus omne noxium.

6. Par te idainus da Patrem,

NoacamuB atque FSium,

Teque utriusque Spiritum,

CredamuB omni tetapon.

Le ctcrgé m tourne vers l'autel et 'incline aux train preinierii vendeUdoxo-

legi«:

logie:

7. Deo Patri dt gl(»ia,

Et FQio, <pii a mortaif

Shuradt, ae PUadito,

In MBadaraii neula. Amen.

LedHséwtoume vtnraiMlpMtdaittkdiHitdtt v«Mt,4a r^0M«t4t
l'oraiMB.

L'offidant chante avee une inflexion de /a à re le

vefwt mdvant:

f. Emitte Spiritum tuum et ereabuntur (jamais

d'allelnia).

T^. Et renovabis faciem terra.

Il fait la même inflexion à la fin de l'oraison et à la fin

de la conclusion:

Oremus Oratio

Deus, qui cwda fidelium sancti Spiritus illustratione

docuisti; da nobis in eodem Spiritu recta sapere, et de ejus
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semper comototlom limfafi» Fv Qvktani DonriBunn

noRtrum.

i^. Amen.

L'oflkiant sans saluer la croix, s'assied et se cuuvrc.

Im iMiitinti tout •'•Mtoir dt elMqa0eôCé,ia ehrenr.

Le cferfé M •'aaMoit qu'ai>rès l'olHeiMit.

é' fastovcttsa

Aprèt rtoitrnetfa», IwMsiiHiiili imMotMit «oprèi dt

II. urriMooAToiu

•> AlIllÉIIBISt

L'officiant, assis et couvert, les mains étendues sur les

genoux, lit d'abord» à haute voix, l'avwPtiBsenient qui ndt:

Mes aaan, voua veois d'entndrt la voix de Jén»-

Christ, qid, v(Milant youi admettre au rang des vierges

sages et prudentes, vous a commandé d'allumer vos lam-

pes pour aller au-devant de lui. Et pourquoi? Si ce n'est

parce qu'il vient lui-même, comme un époux, contrac-

ter avec vous une sainte allianee.

C'est dans eette vue que notre s e Mère, l'Elit ca^

tl)ollque, qui comprend si bien l'exc â&œe de la vk0xà\ét

nous ordonne de vous hécâr, de vous sanctifier, et, remar-

quez-b bien, de vous unir par une alliance intime à

Notre-Seigneur Jésus-Christ, Fils du Dieu Très-Haut

Ëtes-vous dignes de cette sublime vocation? Nous Tes-

P^rons, autant que le peut permettre la fragilité humaine,
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et c'est avec cette confiance que nous croyons pouvoir ré-

pondre à l'Eglise que vous êtes dignes d'être bénitei, mac-
tifiées et alliées au divin Epoux des âmes chastes.

L'offidant oigage enraite le dialogiie suh^t avec les

novices:

Officiant.—Mes Sœurs, est-ce bien véritablement Jésus-

Christ que vous venez servir dans cette sainte maison?

Novices.—Oui, mon Père, c'est lui-même que nous voulons ser-

vir dans la personne des pauvres et des malade^, et, moyennant sa

sainte grftce, c'est à htt qne nous voalom nous consacrer en embias-

sant U vk leligîeiise.

Officiant—Mes Sœurs, considérez que ri vous vous en-

gagez à suivre Jésus-Christ, il faudra renoncer à toutes

les fausses leçons de la sagesse humaine, pour étudier à

son école la crainte du Seigneur, qui doit vous conserver

pures et chastes au milieu de la «nruption du numde.

Novices.—Quelque faibles que nous soyons, nous ccunptons tel-

lement sur les grandes mtséricoides de Dieu Notre-Sdgnetir Jésus-

Christ, que nous espérons marcher toujours ^n sa présence, et ne ja-

mais perdre sa crainte qui sera notre sauvegarde au milieu des dan-

gers que nous allons courir dans le monde.

r OUation

Les novices font alors l'oblation suivante:

Daignez, Seigneur, recevoir l'offrande (jue je vous fais de tout

nioi-mt me; aHermissez-moi dans ma résolution, et que le péché ne

rîî;ne jamais dans mon creur.
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r tenu—If

Uoffldant, gardant n barrrtte, «oOieite rcngageniMit
deBvavicn.

a) Xovices vocales

(A omeUM, fU n'y a que des tueiees eeadjmirkes)

n émMK», à voix haute, ks noim de fa^itÉDie, de fàmilb

etderdigion de chacune des novices vocales, adm la Ikte

ajoutée à son Cirimanial, puis continue:

. . voulez-vous promettre d'observer pour un an, les

vœux simple.^ de pauvreté, chasteté, obéissance, en qualité

de sœur vocale, selon les constitutions de l'Institut des

FQles de la Charité Servantes des Pluivres?

Novice j vocales.

—

Je le veux, mon Père.

b) Novices coadjtUrices

(A omettre, s'il n'y a que des noviees veetdes)

L'oflidant émHioe, à haute voix, les noms de baptAme

et de fanùlle de chacune des no^^kes ooadjutrieea^ puis

cMithiue:

. . .voulez-vous prranettre d'observer, pour un an, lei

vœux simi^es de pauvreté, chasteté, obéissance, en qua-

lité de sœur coadjutrice, selon les constitutions de l'Ins-

titut des Filles de la Charité Servantes des Pauvres?

Novices coadjutrices.—^Je le veux, mon Père.

lU. ÉMISSION DBS V(BOX

t" Vanni*

Afiri-s crtie réponse, les futures professes UietO^tuM apris tatll»*,MUmk<tr
''irr, la première partie de la jormule:
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Au nom du Pcre, et du Fils, et du Saint-Esprit. Je, N.ti.(k$

novices vocales ajoutent: dite soeur Ni. voulant me consacrer à Dieu

et devenir servante des pauvres, fais librement, pour un an, à la di-

vine Majesté, les vœux de pauvreté, chasteté, obéissance, en
qualité de sœur vocale (ou de sœur coadjutrice), sous l'autorité de la

supérieure générale et selon les constitutions de l'Institut des FiUes

de la Charité Servantes des Pauvres.

Après que la dernière projessç (coadjutrice) a lu la formule Je ses voeux, toutes
disent ensemble:

Je supplie très humblement la divine Miséricorde, par les mérites

infinis de Notre-Seigneur Jésus-Christ, l'intercessicn de sa glorieuse

Mère et les prières des saints patrons de cet Institut, d'avoir pour

agréables les présents engagements, et de n^ 'accorder U grâce d'y

i tre fidèle. Ainsi soit-il.

Loffidant répond alon, à voix haute: Deo gratias.

10^ IMoMIctton ém nonv^ss iiinfassM

Le derfé ae lèvv en même temps qt» l'ofScunt.

L'offidant se découvre, ranet sa barrette, se lève, et,

tourné vers les nouvdles proleaKS, lit, à haute voix, la b6>

nédiction suivante:

Bene + dicat vos Ck)nditor cœli et terrse, Deus Pater

omnipotens, qui vos eligere dignatus est ad beatœ Mariae

matris Dc»nini nœtri Jesu Christi consortium; ut integram

et immaculatam vii^taton, quam profeeie estis, coram
Deo, et angelis ejus «nuervetb, propUBitum toieatia, cas-

titatem diligatis, patioitiam custodiatis, ut coronam

virginitatis accipa% mereamim. Par eumdem Christum

Dominum nostrum.

^. Amen.
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IV. TKAOlTiON d'objets bAnITS

U° BiBédlctiMi ém rttmmtt it m»
(.4 omettre, s'il n'y aqtiedes professes coadjntrices)

Le clergé salue l'officiant qui traverse le chœur, et demeure debout.

L'officiant descend, salue la croix et le clergé, et se rend

à la balustrade où il récite, à voix médiocre, la bénédiction

suivante:

f. Dominas vobitcum.

^. Et cum «i^ta tua

Oremus Oratio

Suppliciter te, Domine, rogamus, ut super has vestes

ùidllarum tuanim capitibus impoimidas,b^ dictio

tua benipia desoraidat, et tiat h» vestes benedicte, «m-
secratae, Immaculatg. et sanct». P» Cbristum Dominum
nostrum.

I^. Amen.

Il asperge alors les vêtements, d'abord au milieu,

puis à sa gauche, enfin à sa droite, disant, à voix basse :

In nomine Pft 4* tris, et Fi lii, et Spiritus + sanctL

Am«i.

L'officiant dit alors:

Revêtez, mes Sœurs, ces ornements de tête, qui vous

apprennent, par leur pauvreté, à mépriser le règne du

monde et toutes les vaines parures du siècle, pour l'amour

de Notre-Seigneur Jésus-Christ que vous avez luréféré à
tout, et en qui seul vous m^es votre cxmfiance.
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Le derKé salue l'officiant <,u> traverse le chreur et ne s'asseoJt ^'i^^ fcj.

L'officiant se retourne, salue le clergé et revient à
l'autd. Il y fait l'inclination à la croix, monte
et w couvre.

(
h, chante U- /'s. «,1 Quam dilecta, pmU U eantlaiÊt m n Ho.. d_, j

/.»;«•«« reumr de, no^Ues f^es»».
*"^«0 douce Providence».

ir SIdtetk» 4m UteaiM «m sainti >

u- clergé <« If.ve et •'•genoailk en «ême tomp. que l orticiant II récit.Us mcmes mvocation» que les a«.i8t«,tt «t l^fWld «« .«tel^

Quand toutes les nouvelles profenes sont plaeéei, l'rf-
ficiant se découvre, remet sa barrette, se lève, descend
un degré et s'agenouille sur le bord du marchepied. Il
rtcite, à voix haute, les litanies, alternant avec les assis,
tants s'-queb m joignent le det^é et la communauté.
Offic: Kyrie eléiaon.

Assist
. Christe eléison.

OfRciant.-Kyrie eléison, Christe audi rm.
Assistant8.--Christe exâudi nos.
P^ter de oœlje Deus,

Fili Redémptor mundi Deus,
Spfritus sancte Deus,

Sancta Trlnitas unus Deus,
Sancta Marfci,

Sancta Dei Génitrix,

Sancta Virgo vli^num,
Sancte Ifiehaëi,

miserére nobis

miseré^.

nuserére.

miserére^

pro noUs.

on.

on.

on.

«Ml—w dtnar. Oond OB ptMimm qa'dta
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SuKte GAbrUa. or».

Sanctt RAphaël, ^
Omnes sancti Angeli et Archângeli, orâte pro nobis.

Omnes sancti beatôrum Spirituuir ôrHines, orâte.

Sancte Jo&nnes Baptfsta, oi».

Sancte Jowi^,

Omnet nncti Pktrttrch» et Prophét», orlte.

Sancte Petre, ora.

Sancte Paule, ora.

Sancte Andréa, «»•

Sancte Jacôbe,

Sancte Joànnes,

Sancte Hioni»» ^*^*

Saaete Jaoâbe, o**-

Sancte Philippe,

Sancte Bartholôma», ora.

Sancte Matthaée, o».

Sancte Simon,

Sancte Thaddae, ora.

Sancte Ifathia, ora.

Sancte Bâmab»,

Sancte Luca,

Sancte Marce, ora.

Omnes sancti Ap6std{ et Evangdfrte orW».

Omnes sancti Discfpuli D6ndni,

Omnes sancti Innooéntes, orâte.

Sancte Stéohane,

Sancte Lauénti,

Sancte Vincénti, .





4

18» KicrrATiOH wi utaki» rw s^vm.

Sancti FabUine et Sebfcitiàne,

Suneti Jotanet et FMle.

Sancti Coema et Damiàne,

Sancti Gervàsi et Protâsi,

Omnes «ancti Mârtyre».

Sancte Sylvéster,

Sancte Gregôri,

Sancte Ambrâri»

Sancte Auguitine,

Sancte Hierônyme,

Sancte Martine

Sancte Nicolàe,
^

Omnes sancti Pontflk» et Cmdmàm,

Omnee lancti Doctéret,

Sancte Antôni,

wSancte Bénédicte,

Sancte Bernârde,

Sancte Dominice,

Sancte Franclsce,

Omne» «œcti Saoarddtei et Uvitx,

Omnes Sancti Mônachi et Eremft»,

Sancta Maria Magdaléna,

Sancta Agatha,

Sancta Lûcia,

Sancta Agnes,

Sancta CoBcflia,

Sancta Catharlna,

Sancta Anastâsia,

Omnes sanct» Virgines et Vidu»,

66

orâte.

orâte.

orite.

orftte

orâte.

on.

on.

on.

on.

on.

on.

.«ite.

Drâte.

ora.

cHra.

on.

on.

on.

oréte.

or&te.

ora.

on.

on.

on.

on.

on.

(nra.

orit3.
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Omnes Sancti et Sancts Dei, intercédite pro nobis.

Propitius esto, pii"'^»; nobis, Dômine.

Propitius esto, exâudi los, Dômine.

Ab omni malo, lft>era no», Dômine.

Âb omni peccâto, Ifbera.

Âb ira tua, Ubera.

A subitânea et improvisa morte, libéra.

Ab insidiis diâboli, libéra.

Ab ira, et ôdio, et omni mala voluntâte, libéra.

A spiritu fomicatiônis, libéra.

A fùlgure et tempestâte, libéra.

A flagéllo terrsemotus, libéra.

A peste, famé, et bdio. libéra.

A morte perpétua. libéra.

Per mystérium sanctae incamatiônis tu», libéra

.

Per advéntum tuum. libéra.

Per nativitâtem tuam, libéra.

Per baptinnum et sanctum jejûnium tuum. libéra.

Per cnœooQ et paa^non tuam, libéra.

Per m(»tem et aepultûram tuam, libéra.

Per sanctam resurrectiônem tuam, libéra.

Per admirâbilem ascensiônem tuam. libo^.

Per advéntum Splritus sancti Parâcliti, libéra.

In die judîcii, IfiMra.

Peccatârea, te rog&mus, audi nos.

Ut nobis parcas, te rogâmus.

Ut nobis indùlgeas. te rogâmus.

Ut ad veram pœniténtiam nos perdûcere

digi^ris, te rogftmie.
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Ut Ecclésiam tuam sanctam régere et con-

servâre dignéris, te rogâmus.

Ut domnum Apostôlicum, et omnes Eccle-

siâsticos crdines^ in sancta Religiône

con8a*v&re dignâris, ' te rogâmiu

.

Ut inimfcos sanctœ Ecclésiœ humiliâre di-

gnéris, te rogàmus.

Ut régibus et princîpibus christiânis pacem

et verani concôrdiam donâre dignéris, te rogâmus.

Ut cuncto populo christiàno pacem et uni-

tàtem largfri d^gaém, te ros^us
Ut nosmetipsos in tuo sancto servftio con-

fortàre et conservâre dignéris, ve rogàmus.

Ut mentes nostras ad cœléstia desidéria

érigas, te rogàmus.

Ut ômnibus benef»:tôribu8 nostris sempi-

tàna IxHia rétribuas, te n^s&mus.

Ut ànimas nostras, fratrum, propinqu^rum,

et benefactôrum nostr(bxim ab aetéma

damnatiône erlpias, te rogâmus.

Ut fructus terras dare et conservâre dignéris, te rogâmus.

Ut ômnibus fidélibus defûnctis réquiem

aetémam donâre di^^ris te rogâmus.

Le clergé reste agenouillé pour les versets qui suivent:

L'officiant se lève, se retourne vers sa droite, et récite,

sur le n^me ton, les deux versets suivants, en faisant, vers

les ncHiveUes pniesges, un signe de croix au preanier et

deux au axonà:



11
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Ut preséntes ancfllas tuas bene + dîoere

dignéris, te rogâmus.

Ut preséntes ancfllas tuas bene + dicere

et sancti + ficâre dignéris, te rogâmus.

L'officiant s'agenouille de nouveau et continue:

Ut nos exaudlre dignéris, te rogâmus.

Fili Dei, .
te rogâmus.

Agnua Dei, qui toUis peccâta mundi, parce nobis Dômine.

Agnus Dei, qui tollis peccâta mundi, exâudi nos Dômine.

Agnus Dei, qui tollis peccâta mundi, miserére nobis.

Officiant. —Christe audi nos.

Assistants.—Christe exâudi nos.

Officiant.—Kyrie eleison.

Assistants.—Christe eleison.

Officiant—Kyrie deison.-Pater nostar (avec inftenoii,

si les litanies ont été chantées).

y. Et ne nos indùcas in tentatiônenL

I^. Sed libéra nos a malo.

Le clergé se lève en même temps que l'officiant.

L'officiant se lève, se retourne vers les nouvdles pro-

fesses comme précédemm«it et récite, sur le même ton.

r(»tdson suivante:

Oremus Oratk)

Respice, D<Mnine, pr«pitius super bas famulas tuas, ut

sanct» viisinitatto pnq^oritum, quod, te inspirante, sus-

ceperunt, te gubemante, OBtodiant. Pw Christum Dp-

ivinum nostrum.

Q. Amen.



*
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14° BfcMictioa dM croix

Le clergé demeure debout.

L'officiant se retourne et se rend au coin de l'épttre.

Il récite, à voix médiocre, la bâiédiction suivante:

f. Dominus vobiscum.

I^. Et cum spiritu tuo.

OremuB Oatio

Omnipotens Deus, qui cruds signum pretioso Filii tui

sanguine dedicasti, quique per eamdem crucem mundum
redimere dignatus est; et per ejusdem virtutem humanum

genus ab antiqui hostis chirographo liberasti; te supplici-

ter exoramus, ut digneris bas cruces patema pietate bene

•^ dicere, et cœlestem eis virtuton et gratiam impertire,

.

ut que eas in pessionis et orucis Unigeniti FUii tui memo-

riam gestavcrint; earum in se virtutem experiri, ac in eis

protectionis tuae munimcn valeant repaire. Pesé eumdem
Christum nostrum Dominum.

I^. Amen.

L'officiant asperge alors les croix, d'abord au milieu,

puis à sa gauche, enfin à sa drrate, disant, à voix basse:

In nomine Pa 4* tris, et Fi 4* lii, et Simitus Hh sancti.

Amen.

Il retourne au mOfeu, s'asseoit et se onivre.

16° Tnditkn dM cnix

Le clergé s'asseoit en même temps que l'officiant.

L'oSfKwnt reçoit une erdx qu'il saisît par le huit et
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tient tournée vers les deux professes ageiUMiillées, disant,

à haute voix, une fois pour les deux:

Recevez, mes Sœurs, cette croix qui dissipe tous les en-
nemiB du salut

Il présente alors cette croix à la professe qui est

à sa gauche, et en reçoit à l'instant une autre qu'il présen-
te à la deuxième professe, ajoutant, sur le même ton:

Avec elle, ne craignez point; allez partout où vous ap-
pellera le devoir de la charité; qu'elle vous anime à tout
souffrir avec patience.

Il agit ainsi pour chaque groupe, répétant la formule
une fois pmir deux (ou tn»s) professes.

16° Dernière prière pour les nouvelles professes

I.f clergé se K ve en mcme temps que l'officiMt.

Après que les dernières professes sont rendues à leur

place, l'officiant remet sa barrette, se lève et lit, à voix
haute, le verset et l'oraison qui suivent:

y. Dominus vobiscum.

I^. Et cum spiritu tuo.

Oremus Oratio

Te invocamus, Domine sancte, Pater omnipotens, œter-
ne Deus, super has famulas tuas, quae tibi voverunt pura
mente, mundoque corde servire; ut eas sociare digneria

inter ilios centum quadraginta quatuor millia, qui vir-

«ines pennanaerunt, et se cum mulieribus non cdnqui-
merunt, in quonmi ore dolus non est inventus; ita et
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has famulas tuas fadat pormanere immaculataa uaque in

finem. Per Iimiuculatum Giriatum IXmiinum noatnnn.

I^. Axaen.

S'il y a imisnondê wbux

perpihida, l'offidant t'as-

sied, M couvre et, après que

les sœurs sont placées et

agenouillées, procède à l'in-

terrogatoire, p.

S'a n'y a pu émùm/im

de vœux perpédMb^roi&dant

descend, salue la croix et le

clergé, se couvre et se 're-

tire à la sacristie où il laisse

les ornements. S'il cél^e

la muM de proJeamofi^ïL ob-

serve oe qui eit dit p.









IV

Elmission des voeux perpétuels.

Eveque officiant
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Emission des voeux perpétuels.

Eveque officiant









EMISSION DES VŒUX PERPETUELS

Lifu.—L'émissic- des voeux parpétoelt a Um, dans un* maiaan provia-

cia^e, à la chapelle, à è heures du matin, ou à la mite d'une profenion qui a

comntencé à cette heure, dans une mission, selon l'usage de chaque mat!»n.

Décoration.—A la chapelle, on fait la métae décoration que pour la pro-

fession; à la communauté, on suit l'usage de cha(|Ba mallfm

Mallre-autel.—Connue à la pnrfcMkm, p.

Crédenee.—Comme à la proietrion, p.

Autel du saint Sacrement.—On change même pour les VCBHZ pctpétad:

de quelques sœurs, le saint Sacrement d'autel, comme p.

AV/.—Comme à la profession, p.

SocriXtr.—Comme i la protemoa, p. . Il n'y a pas d'arcUprétre, ni de

bénédiction de vÉtements at de croix, raaia de* aaamnt seidenant

Salon ou parloir.—Couuae ^ la prolissimi, p. Le CMmmwW de l'oS-

ciant aura un signet à la p.

SERVANTS

Comme à la profession, p. . Il n'y a pas d'archiprêtre, ni de bénédic-

tion de vêtements et de croix, iBide de* anmaux seulement, à l'émissinn de*

voeux perpétuels.

ASSISTANTS

Les deux assistants agissentcomme à la profession, p. . Il n'y

a pas d'archiprêtre, ni de bénédictions de vêtements et de croix,

mais setiteneitt des aaneMix, k l'éninik^ dm voeu perpétudi.

AUMÔNIER

n observ e ce qui est dit p.
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ÉMISSION DES VŒX7X PERPÉTUEL8.-ÊVÊQUE OPPICTANT

I. PRÉLIMINAIHBS DK LA CÉRÉMONIB

V iBti* H fiifirtoa 4» l'oOdairt

o) EtHrée

Au salon, l'officiant, déposant la croix pectorale, revêt

le rochet et (s'il n'a pas la cape) la mozette (ou le mante-

let) , reprend la croix pectfMrale, puis se couvre de la calotte

et de la barrette, n garde Mt soutane nievée et o'a, à ee

momoit, de eandatake que1^ perte laei^
Dès l'enti^e à la chapdle, il se découvre (s'il ne peut

b&iir,' tenant sa barrette de la main gauche, il touche l'as-

persoir et se signe) ; s'il a le droit (ou la permission) de

bénir, il remet sa barrette au deuxième assistant, reçœt

l'aspersoir, s'aspo^, ainsi que see nfifenti, le doi^ qui

le suit, et toute l'aanifalée; aprie vràt rwaàtVm^mek,

il reçoit sa bairette qu'il tient de la main gandiepoar

bénir (ou des deux main, s'il ne peut bénir).

Il fait, au lieu convenable, une prière au saint

Sacrement (enlevant sa calotte et faisant la génuflexion

sur le pavé avant et après). Arrivé au mattre^uitel, (en-

levant encore sa calotte) B fait l*iBe&)ationàlaeroixpuii

prte qudques inrtai^ anr le plut bai dipé (ounr le prie-

Dieu, s'il doit <^ la mené).

I Marl'ArehtvtqiM di Moiitrt«l «tcort» haldtctiPii «t ml nimbiti i'ÊÊVim •« *
•MOTlHguaiavMskk wrliT dMH mm u< i f iliwl l nlWwH.
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ÉMISSION DES VŒUX PERPÊnJELS.-ÉVÊOUE OFFICIANT

I. PRÉLIMINAIIlBa DE LA CÉRiMON»

V Bit* > litfMtttoii ét l'oOdMrt

a) £«M«

Au salon, l'officiant, déposant la croix pectorale, revêt

le rocliet et (s'il n'a pas la cape) la mozette (ou le mante-

let) , reprend la croix pectcnrale, puis ae couvre de la ealotte

et de la barrette. D garde moutaiie nievie et n'a, à ee

nKmiait, de eandatalre qae ail porteb cii^

Dèe rentrée à la chapelle, il se découvre (s'il ne peut

bénir,' tenant sa barrette de la main gauche, il touche l'as-

persoir et se siçne) ; s'il a le droit (ou la permission) de

bénir, il remet sa barrette au deuxième assistant, reçoit

l'aspersoir, s'aspoge, ainsi que wm aaértaiite, le deigé qui

le suit, et toute l'ananblée; après avoir radiraipenQir,

fl reçoit sa barrette qtt'il tient de la main gMidiepour

bénir (ou des deux mains, s'fl ne peut bénir).

Il fait, au lieu convenable, une prière au saint
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L'officiant, laisse tomber la queue de sa soutane, s'il y a
un eaudataire, remet au deuxième assistant sa croix pecto-

rale, mais sa burette sa capeou sa montte (ou son man»

tdet) entre les mains du cérémoniiAv. Il rqirandb croix

pectorale, revêt YétcAe et la chape de couleur blanche (ou

argentée ou dorée) ; (il peut revêtir d'abord l'amict, l'aube

et le cordon avant la croix pectcntile; il le ddt s'il câèbre

la messe). Il ne prend pas la mitre.

r OMirt *i »*f9^ ONelw d/Mm**

Après qu'en a jdacé le eonniii (bbne) war le plus bM
degré, l'offidant fait entem sa cdotte et s'i^enouiUe pour

entonner le Veni CrmUar. (Il ert prié de ne pas en c<mti-

nuer le chant).

V lEni Cre- AtorSpMtm»

Mentes toorum visita,

Impie supona gratia,

QusB ttt creasti pectonu

(Les antres rtrtqiriies le lisent à la page ).

Après la première ttaosh^ le clergé se lève, (Il est

prié de ne pas prendre part an diMit)

Le clergé m tottn» van l'wud pudmot le «Ant du verset, du «^<oni> «t

de l'oraiiKm.

b) Préparation
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L'officiant chante, avec une inflexion de /a à re, le ver-

set suivant:

f. Emitte Spiritum tuum et creabuntur (jaraaii d'd-

leMa).

I). Et renovabis faciem torœ.

fait la même inflexion à la fin de l'oraiion et à la fin

de la c(mclua<m.

Oranua Oratio

Deua, qui corda fideUum laneti ^liritiii ffloitratiom

docuisti, da nobis in eodem Spiritu recta sapere, et de ejus

semper comolatione gaudere. Per Chrirtum Dominum

nostrum.

I^. Amen.

I /officiant monte a'MMoir lana nluer la croix et reçoit

la mitre.

Lea Mriitanti vont •'aveoir de chaque cMé, au chœur.

U cleisé ne l'aawoit qu'aprè» I'offid«it.

Après l'instruction, les assistants remontent aufHrès de

l'officiant

II. INTIRROOATOIRB

4° DialogM

L'officiant assis et couvât, les niains étendues sur les

genoux, engage le dialogue siûvant avec ka profcMa, di-

sant "met FUtei," tH «at Yitéimàn, ou "mea Soeun"

dans te cas co^ndre:





y cicmBiiiiii 1»

Officiant. -M«s FlUcs (m mm F .. . ,viMilex-vous ^ta-

sév<iw dam voti« rinliitiBii dt te «faite vini^^

ProlesuM.- Oiu, M<'i •t-ignct. r, noue k uulniu».

Il' ofesses vi il*'

(.1 >m'//r<-. j'i m'\ Il i, s firoi

Il énonce, . v( h u «s n baptême, de famih

et de religion ehacum ^ pro , v aks^aelon la liste

ijoutée & ion ' érimo ^ . >uk unue:

v^n-vous pw
i
iwotyf ~ ...^«nwr kt vaux rimptet

et perpéfoiëls de paiâneli, dHt $#é. nhiiMinrii, «i qualité

•If sœtB" \ <.-al< ion les cr- itutions de l'Inititilt des

Filles de ia Char. Semstc^ et» Pauvm?

è*»"<«*«- vtic^.— Je Sfcmse^pMW.

^) / iMoâjmtricts

A omrti- s'a ,! y 0tt étt proftun MMin)

< nefv>i te voix, ka ooim de baptême Ci de te-

n H'(^ 'te u I
II rfiBM i coadjutricee, pgii eowtiBMe;

o OS iM-'^'sel^ d'observer les vœux s'uiples

et perpe i» ^ p, chasteté, obéissance, en qualité

de sœi oa- itrice, on les constitutions de l'Institut

les Filles de la Charité servantes des Pauvres?

Fruicsses coadjuirices.—Je le vwx. Monseigneur.
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V Wùnaaà»

Aprt^s ultf réponse, les proIrsMS UmtH, tmm afri* taMtn. $rian km «**»,

la premiert partie < < la jormule.

Au nom du Père, et du Fib, et du Saint-Esprit. Je, N. N. (Its

smurs vocabs afatOmt: dit* waem N.). vonbnt ne comaciw k Dira

et devenir servante des pauvres, fais librement k la divine Majesté

les vœux perpétuels de pauvreté, chasteté, obéissance, en qualité

de sœur vocale {oh de sœur coadjutrice). sous l'autorité de la supé-

rieure générale ets^ les constitattom de rbwtitBt des PiOes ds

la Clwrité Servantes des Piavr.^^.

.4 près que la dtmih* prefnm ifmdftaHu) a ht la formuh ét tu mm*. toMlM

disent ensemble:

Je supplie très humblement la divine Miséricorde, plir les mérites

infinis de Notn-Se^nanr Jésitt-Christ, l'inteKeesk» de sa ^orisose

Mire et les prières des saints patrons de cet Institut, d'avoir pour

agréables les présent» engagements, et de m'accorder la gWice d'y

itre fidèle. Ainsi soit-il.

L'officiant répmid alors, à voix haute : Deo gratias.

ycodant raçott la émue» w lève et, tourném kt

prafean, m, à hMite voix» à Mnédietioii nrfvante:

Bene + dicat vos Conditor cœli et terrae, Deus Pater

omnipotens, qui vos éligere dignatus est ad Beat» Mariœ

matris Domini nostri Jesu Christi consortium; ut integram

et immaculatam virginitateni, quam profess» estis, coram
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Deo, et angelis ejus oomervetis, propositum toieatii, ca>>

tâtatem dOigatâ, patffntiam custodiatb, ut ooronam vir-

ginitatis accipore moreamiiii. Per emndem Christum

Dominum nostnim.

^. Amen.

S'il n'y a pas d'anneaux à bénir, l'officiant (laissant la

crosse et la mitre) ajoute immédiatanent l'oraison Te in-

vocamus,..., p.

IV. TR.\DITIO.V d'objets BÉ.VITS

{A omettre, s'il n'y a pas de professes vocaUs)

V Bteidictioa dtt aanMoz

1* clergé demeure debout.

L'officia.'.t, laissant k crosse et la mitre, se retourne,

(s'il est besoin, se rend au coin de l'épltre) et récite, à voix

médiocre, la bénédiction clivante:

y. Dondnus voUman.
J^. Et eûn wpb^xL tno.

Oremus Qratio

Creator et conservator humani generis, dator gratiae

spi:.cualis,et largitor humanœ salutis: tu, Domine, emitte

baie + dictitmon tuam super hos annules; ut,quœ eos ges-

taverint, coelecti virtute munit»,âdem integram, fitklita-

temque ibrer . teniaat; fioit aponm Ovati Tfasfadter

tis proposii ^stodiant, et in ea^rtitate pcrpetiai iMn»>

verent. Per Ohriitttm Domiiraii lUMrtraili*

R. Aatea.
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L'officiant asperge alors les anneaux, d'abord au milieu,

puis à sa gauche, enfin à sa droite, disant à voix basse:

In nomine Pa + tris, et Fi + lii, et Spiritus •{• sanctL

Amen.

n retourne au mflfeu, u'mmcit et reçoit la mitre.

9° Traiitioa des kr.>.Max

Le clergé s'asseoit en même temps que l'ofliciant.

L'ofiiciant reçdt alors un anneau qu'il tient, en disant,

à voix haute, une fols pour les deux aoBura ag«iouiDéei:

Recevez, mes Filles (on mes Sœm), cet anneau et par*

tez-le toujours. Il vous rappellera continuellement que

vous n'êtes devenues les épouses de Jésus-Christ qu'à la

condition d'être servantes des pauvres.

Il présente alors cet anneau à la sœur qui est à sa gau-

che, et, en reçdt ft l'instant un autre qu'il présente à la

deuxièn» soeinr, ajoutant, sur le même ton, en faisant

trois signes de croix:

Au nom du Père, + et du Fils, + et du Saint-Esprit. +
lii agit ainsi pour chaque groupe, répétant la formule

une fois pour deux (ou trois) sœurs.

10° Demièn priin p6ur Im profwiw

Le clcrf't'' se li've en même temps que l'officiant.

Après que les dernières professes sont rendues à leur

place, l'officiant laisse la mitre, se lève et lit, à haute voix,

le verset et l'cxwson qui suivent:

f. Dnninus vdbfaeum.

I^. cum apuitn tuo.





i(f mcRNiÈMi min ram im nofn» 88

Orani» Oratio
^

Te tovocamus, Domine sancte, Pater omnipotens «ter-

ne Deus, super has famulas tuas, quœ tibi voverunt pura

mente, mundoque corde servire; ut eas sociare digneris

inter illoe centum quadraginta quatuor miDia, qui vki^am

permanMnmt, et «e cum mulkrih» non ootoqi^

in quorum on dohv non eit inventât; ita et has famulas

tuas fadas permanere immaculatas usque in &Mm. Per

Immaculatum Chiistum Oominum nostrum.

I^. Amen.

L'officiant peut al<OT donner sa bénédkïticm, s'fl ne <fit

pas la messe. Il descend ensuite, sahie la croix, pois,

ffUiUla messe, laisse b
chape, se lave les mains,

échange l'étole et revêt la

chasuble.

S^U mâk poêia mtm,

reçoit la mitre et la crosse

(salue les chanoines) et se

retire à la sacristie où il

laisse les ornements, (à

moins qu'il ne {«réfère les

enkfvcr au bas de l'autel).

MBSSE DE PROFESSION OU DE VŒUX PERPÉTUELS

Le célébrant dit la messe du jour, sans «jouter d'oraison pour les

vienses. Si la rubrique le permet. U eat invité k dire 1» messe vo^
de Notre-Dame des Sept-Douleurs, selon le temps de l'année. Ft»

de Gloria, si ce n'est le samedi. La première mémoire sera «
l'office qu'il a rtcité.puis les mémoin» faites à Laudes, ou à leur d^

faut, 1* 3e or. (fc SpirUu sancto. Jamais de Cr»do (mêiM P«»°^
UM octave) ; dans la préface. U dit */ te in ventnHoH* B. »^
a dit k Ghria, /» Missa yl. wnco Bémikaimt Domimi>. nmm
prières prescritea aitrèt la :
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Pi«paratifi

Lieux.— L'émission des vœux perpétuels a lieu, dans une maison provin-

ciale, à la chapelle, à 8 heures du matin, ou à la suite d'une profession qui a
commencé à cette heure; dans une mission, selon l'usage de chaque nuiaon.

Décoration.—A la chapeUe, on fait la même décoratioa qi» poor ta

fession; à la rommmi>Mt4l, on nait l'oiaga de chaque maiaoa.

MtMre-auttl.—On oheerve les indicatkmi données pour la profemioo. p.

Crédence.—Comme p.

Autel du saint Sacrement.—On change mfiiiie pour les voeux perpétuels

do quelques acNn, la aaiirt Saermant d'avM. ooMn» p.

Nef.—Comme p.

Sacriaie.— Comme p. Il n'y a pas d'archiprétre,' ai de béntfdktkm

de vêtements et de croix, mais des anneaux lukiiMnt La CirimÊmUH»
l'oRiciant aiura un signet à la p

SERVANTS

Trais awvasts snllMat: wi BiidMoiiiatM, wcl port»>bMtiar, et un porta»

livre. SU n'y on a €fa daw. la Birfwwiaina prtaanfra.g—d a y a Ha*. Tao»

persotr. Iti doivent m p«'<pawr avec soin et an besoin as wnaaigiiar auprès

de l'aumAnicr ou da la sactistiBa. QHaad oa servant nrt poor la pranàère

fois, il porte le livre et plus tard te bénitier; la plus ancien sert céfénwiilalBfc II

n'y a pas d'archiprétee, ni de btfnMietioB da »ÉtaaM«U «t da «rois, mais dta

anneaux nulemant. à l'éniasioa des vosux paipéfah i

ASSISTANTS

Les deux Msktaats «giwaat coome k la profawion. p.

Il n'y a pas d'archiprètre, ni de bénédiction de vêtement et de

croix, mais des anneaux setUement, à l'émission des vojux perpétueb.

AUMÔNISR

D obMTveœ qui «t dit p. .
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ÉMISSION DES VŒUX PBMPÉTUEL8.-PRÊTRE OFFICIANT

1. raiUHIMAint Dt LA ciRÉMONIB

i« PiifMaltoB fl MM» t l'oAstet

L'offidant ravèt, à la ncristie, le wrpiiiH l'étole et la

chape de couleur biandie et ae couvre de la barrette (1

ne prend l'aube que s'fl doit célélffer la messe). Il donne

son Cérémonial au pOTte-livre. Il entre accomp^é de

deux prêtres en surplis, à la suite de deux servants. Il

remet sa barrette, puis se signe avec de l'eau bénit'-, etsa^

lue le clergé. Comme le ttfait Saewment a été enlevé du

tabeniade,! ne &it qu'une incHnation à la croix. SlTon

ne <^ante (m ne réctte) le Veni Creator, il prie qudquea

instante et monte l'aMeoir pour l'inatmction.

Si l'on chante ou récite le Vem Creator, il s'agenouBe

pour l'entonner. (H eat prié de ne pas « «ntinuer le

chant).

Aprti la ymmt atrophe, le ajuji mWm
wÊlà ÉÊm mm vhêêêm aMI mi ikii#-
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Après la première strophe, l'officiant se lève. (Il n'est

pas tenu de lire l'hymne).

(Les autres stro|dies se Usmt à la p. ).

Le ctergi «e tourne vers l'autel et n'inclin* aux trais pwmiers v«n d» ta

L'officiant s'incline aux trois premiers vers de la doxo-

logie.

Ia' cleri;é se tourne vers l'autel pendant le chant du verset, du répona et

«le l'oraison.

L'officiant chante, avec une inflexion de fa à re le

verset suivant:

y. Emitte Spiritum tuum et crealrantur (jamais

d'alîduia).

\\. Et renovabis faciem terrae.

Il fait la même inflexion à la fin de l'oraisim et à la

fin de la conclusion :

Oremus Oratio

Deus, qui corda fidelium sancti Spiritus illustratione

docuisti; da nobis in eodem Spiritu recta sapere, et de

ejus semper conolatione gaudere, Per Christum Domi-

num iKMtnim.

I^. Âmoi.

L'officiant, sans saluer la croix s'assied et se couvre.

Les assistants vont s'asseoir de chaque côté, au cbc»ir.

Le clergé ne s'asseoit qu'après l'officiant.

3° IiuIiiu^Ibb

Après l'instmctic»!, les assistants remmiteitt miprâs de

l'officiant.
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Après la première strophe, l'officiant se lève. (Il n'est

pas tem de lire l'hymne).

(Les autres i/traçim se Usait à la p. ).

Ia- clergé «e tourne ver» l'autel et n'incline aux trois premi«r« vers de la

liixciliijjie.

L'officiant s'incline aux trois premiers vers de la doxo-

logie.

U> clergé se tourne ver» l'autel pendant le chant du verset, du répons et

lie l'oraison.

L'officiant chante, avec une inflexion de fa à re le

verset suivant:

f. Emitte Spiritum tuum et creatrantur (jamais

d'alleluia).

l\. Et renovabis faciem terrae.

Il fait la même inflexion à la fin de l'oraiscm et à la

lin de la conclusion:

Oremus Oratio

Deus, qui corda fidelium sancti Spiritus illustratione

docuisti; da nobis in eodem Spiritu recta sapere, et de

ejus semper conolatione gaudere, Per Christum Domi-

numnostrum.

Âmm.
L'officiant, sans saluer la croix s'assied et se C(Nivre.

Les assistants vont s'asseoir de chaque côté, au choair.

Le clergé ne s'asseoit qu'apK-s l'ufl&ciant.

3° lutnwtfon

Après rinrtmctkm, les asidstants raaMmtent auprès de

l'officiant.
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II. INTBRROOATOtRB

L'offidant, aaris et eotnrart, ki maist étendues sur 1m
genmix, engage le dialogue suivant, à haute vofac, avee les

professes:

4° DialogM

Officiant. Mes Sœurs, voulez-vous persévérer

votre résolution de gardo* la sainte vii^niti^'

Professes.—Oui. mna Père, nota le voulunt.

f Engagement

L'officiant, gardant sa barrette, sollicite l'engaRement
des professes.

a) Proftues vocalts

(A omrttrr, m'U n'yaqmdn pnitun ea»ii»trie*i)

Il énonce, à haute voix, les noms de baf^éme, de f»>

mille et de religion de chacune des professes vocales,

selon la liste ajoutée à son Cérémonial, puis continue:

. .voulez-vous promettre d'observer les vœux simples

et perpétuels de pauvreté, chasteté, obéissance, en qualité

(le sœur vocale, selon les constitutions de l'Institut des
l'eues de la Quuité Servantes des Ptovra?

Professes vocates.—Je le veux, mon Pèrs.

h) Professes cihidjutrkes

(.4 omettre, t'il m'y aqteéet prestes voMlet)

U énoxKe, à haute vdx, les noms de baptême et de fa-

mille de chacune des professes coadjutrices, puis continue:
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. . .vmûn-vixm promettre d'obeervor ke vcbox iimplei

et perpRudi de puivr^, chasteté, obtissance, en qua-

lité de sœur coadjutrice, selon les constitutions de l'Imti-

tut des Filles de la Charité Servantes des Pauvres?

ProfeRMw i>nadjutric«.—Je le veux, mon Père.

III. iwinoN uBs vaux

•* Wtnui»

A pris eettf Hftmu, Ui fKtf0$mUmU Fmm «prêt FatOn, tthm km «f*r, la

firt-mii-re partir ét la formult:

Au nom du Père, et du Pib. et du Saint-Esprit. Je. N. N. (kf

professes vocales ujoutent: dite sœur N ), voulant me consacrer h Dieu

et flevenir servante des pauvres, fais librement h la divine Majesté

les vœux perpétuels de pauvreté, chasteté, obéisMnce. en qtialité de

sœur vocale (m de soeur coadjutrice) . sous l'autorité de la supérieure

générale et selon les constitutions de l'Institut des Filks de la Cha-

rité Servantes des Pauvres.

.4 pris que la dernui nrojt ssf (coaiijulrici-) a lu la jormule de ses vaux, tmiks

dùtirt etisemhlf

Je supplie très humblement la divine Miséricorde, par les mérites

infinis <1.. Nuu«-8eigneur Jesus-Christ, l'intercession de sa glorieuse

Mère et les prières des saints patrons de cet Institut, d'avcùr pour

agréables les présenu engagements, et de m'accordw la grftce d'y

i'trc fidèle. Ainsi soit-il.

L'offidant répond alors, à voix haute: Deo gratias.

1-e clergé «• It've en même tempH que l'officiant.

L'officiant se découvre, remet sa barrette, se lève et,

tourné vers les iM*ofes8es, lit, à haute voix, la bénédiction

suivante:
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Bene + dicat vos Conditor cœli et terre, Deus Pater

omnipotens, qui vos eligere dignatu» est ad beat» Marin

matris Domini nostri Jesu Chriiti cuuMrtium; nt intapwB

et immaeulatun virginitatem quam pntmm eitk, eoram

Deo, et ««clii «Jw conaervetis, propositum tenMtli, cas-

titatem diligatii, pattentiam custodiatis, ut caronam vir-

ginitatis accipere memmini. Por eumdem Chriatum

Dominum noatrum.

I^. Amen.

S'il n'y a pat d'annonn à bénir, l'offiefamt ajoute im-

médiatemoit l'oniK» Te tuvoesimifM..

•.V, TRADITION d'oBJBTS rCnITS

(A omtUre. s'il n'y a pas de professes vocakti

8° BéaMktioa dM aanMoz

rterK^ demeure debout.

L'officiant se retourne et se rend au coin de l'épltre.

Après qu'on a déposé son Cérémonial sur le pupitre, il y

récite, à voix médiocre, la bénédiction tulvjm**»!

y. Daaàiam vobimmi.

I^. Et cum splrito tuo.

Oremus Oratio

Creator et conservator humani generis, dator grati»

spiritualis, et largitor humanœ salutis: tu, Domine, emitte

bene + dictioneœ tuam superhoeannuk»; ut quas, eoa gee-

taverint. eoelesti virtute mimit», Iklem integram, fideli-

tatemqueiineerun tcneMit;afettt spooM Oiriiti virgini-
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tatis propositum custodiant, et in castitate perpétua

persévèrent. Per Christum Dominum nostrum.

I^. Amen.

L'officiant aaperge alors les anneaux, d'abord au milieu,

puis à gauche, enfin à sa droite, disant à voix basse:

In noinine Pa 4- tris, et Fi + lu, et Spiritus + sancti.

Amen.

Il retourne au milieu, s'asseoit et se couvre.

U clergé »'wmecit en nrfwe tei«p8 que Voffloant.

L'offidant reçoit akn m amwait qu'A tient, en disant,

à haute v<*t, une fc* poœr te deux sœurs agenouUlées:

Recevez, mes Sœur^ cet anneau et portez-le toujours.

Il vous rappellera continuellement que vous n'êtes deve-

nues les épouses de Jésus-Christ qu'à la condition d'toe

servantes des pauvres.

U présenta akra cet anneaa à la icwir qui e«t à sa

gauche, et en«çdt à linatant un autre qu'il présente à la

deuxième «ear, ajoutant ior te mtone ton, en faisant un

aigne <te oroix:

Au nom du Père, et du Fils, + et du Saint-Eopnt.

Il agit ainsi pour chaque groupe, répétant la formute

une fois pour deux (ou trois) aœœv.

10° Dtniiln friln P«w V*ol-^

U Ontt mVbvw mèm Unapt que Vofficiant.

Aprte que te damièw» profewea «ont rendues à leur
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place, Tofliciant remet sa barrette, se lève et lit, à vdx
haute, le venet et r<»«iaon qui suivent:

f. Dominus vobiscum.

Et cam spiritu tiio.

Oremus Oratio

Te invocamus, Domine sancte Pater, omnipotens aeter-

ne Deus, super has famulas tuas, quae tibi voverunt pura
mente, mundoque eorde aervire: at eas sodare digneris in-

tor illoB eoitum qmdn^pnta quatuor miHia, qui Tâfsmes

pmnanserunt, et se cum mulierilNis non coinquinaverunt,

in quorum ore dolus non est inventus; ita et has famulas

tuas facias pennanere immaculatas usque in finem. Per
Immaculatum Christum Dominum nostrum.

I^. Axam.

L'offidant cteseoid alors, salue fatcn&x et le clergé, puis,

I^UntéUpu la messe, I^HiUla mêm, se rami
se couvre et se retire à la (découvert) à la banquette

sacristie où il laisse les orne- où il enlève la chape, prend

inents. le manipule, change [l'étole,

et revêt la chasuble.

n va praidre le calke sur

fat crédenoe ^ nhamt d«

nmiveau ledeigé, se rend à

l'autel ptKrydlreteiaesBe.
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MESSE DE PROFESSION OU DE VŒUX PBKPéTUBLI

Le célébrant dit la messe du jova, sans ajouter d'oraison pour les

vierges. Si la rubrique le permet, il est invité à dire 1» messe votive

de Notre-Dame des Sept-Douleurs, selon le temps de l'année. Pas

de Gloria, si ce n'est le samedi. La première mémoire sera celle

de l'office qu'il a récité, puis les mémoires faites à Laudes, ou k leur

défaut,la3eor. <fcS/»«»«htJa»icto. Jamais de Cmftf (même pesdut

une octave) ; dans la préface, il dit: et te in vcneratione B. M. S'il

a dit le Gloria, lie missa est, sinon, Btntdicamus Domino. H dit les

prières prescrites après la messe.

















VŒUX ANNUELS.—PRETRE OFFICIANT

Lieu,.—\A rénovatkMi d«s voeux annuels se fait à la suite de la messe decommun«.té. Dan. k. nwisons qui, ce jour-là. sont privées de la messe, on
la £a,t*^«it te «dut. ri on i*ttt 1W, ou à k cluçeUe ou à ta oonuaaniiS
sans prêtre.

^
^ora^fon.-On décore quelque peu l'autel (oa la etetne de la ooouMt.

nauté) pour la circonstance.

Sacriaie.-\j^ Cérémonial ^yxr;>.nn signet à la p. .On prépare lavejUe dw «eixes de 6 à la Uvre pour chacune des professes qui doivent «aou^
vêler ieon ^^muc*

SERVANT
C'est le servant de messe, ou le cérémoniaire du salut qui tieildn. apt«a

1 instruction et la rénovation des vœux, devant l'officiant, le CMmoimW M.vert à la p. et appuyé sur son front.

CÉRÉMONIE DBS VdUX AMNUBLS

1° MesM (ou tatrét te l'oOckat)

Si c'est à la suite de la

messe, l'officiant, après avoir

récité les prières, se lève et

fait enlever son manipule.

Si c'est avant U nbUt
l'officiant entre revêtu de

la chape, remet sa barrette

et fait la génuflexion.

Le servant (de la messe

ou te cérÉSKHiiiure) p(Mrte son

Cérimamdp mastqvé à la

P-

t° Kteofstiaa ém tows

Il demeure debout, au milieu, tourné YH8 l'autel, pah
dant la rénovatkm (tes vœux.
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S" mnfdHVm ta frolMW

Quand elle est tenninée, il se retoinie un poi vera le

côté de l'éj^tre et lit, à haute vdx, dans le Cérèmomal

tenu par le servant, la bénédiction suivante:

Bene + dicat te (om vos) Conditor cœli et terne, Deus

Pater omnipotens, qui te (om vos) eligere dignatus est ad

Beats Mariae matris Domini nostri Jesu Chnsti consorti-

um; ut integram et inunaculatam virginitaton quam pro-

feasaes (oHprtrfesBBestis), conun Deo,^aiigdis ejus eon-

serves {ou conservetis)
, propositum teneas (ok t«ieatis),

castitatem diligas {ou diligatis) , patientiam custodias (ou

custodiatis) , ut coronam virginitatis acdpere merearis (ott

mereamini). Per eumdem Christum Dominum nostrum.

I^. Amen.

4* Sortii (en mIvQ

L'officiant se retourne, fait la génuflexion et sort, lais-

sant le calice sur l'autel, (ou, sans génuflexion, monte à
l'autd pour le sahit).





vu
Rénovation de dévotion.— Pretie officiant

1

I

i
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RENOVATION DE DEVOTION.—fRBTRB
OFFICIANT

lifu,— Cette rénovation se fait à la suite de la messe de communa'-.té.

Dans les missions qui, ce jour-là. sont privées de la messe, on la (ait avant 1«

Hilut, si on peut l'avoir, ou à la chapelle sans prêtre.

Sacristie.—Le Cérémonial aura un «ignet à la p. .On prépare des

ciergei «te 6 à l« Uvn pour chacttsw dM iMoiBMn qui doivnitmoHV^
vœux.

SERVANT

C'est le servant de hmm, ou to oMnoniain du laltit <|tii tiendra, iqprèt

la rénovation des voeux, devant l'oiBdaat. > CétémomkU ouvart à la p.

et appuyé sur son front.

CÉRÉMONIE DES VŒUX DB DÉVOTION

1° MesM (oa entrée de l'ofBdant)

Si c'est à la suite de la

messe, l'officiant, après avoir

récité les prières, se lève et

fait enlever son manipule.

Si c'est avant le salut,

l'officiant entre revêtu de

la chape, remet sa barrette

et fait la génu&xioD.

Le Mrva&t (de la iiM«e

ou le oérémoniaire) porte le

Cirèmimkd, marqué à la

r KéoofirtkB ém

n dmeure debout, au milieu, toamé ve» l'autd^ pen-

dant la rteovatkm ctot vceuz.
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3° B4n<diction de* proftMM

Quand elle est terminée, il se retourne un peu vers le

côté de l'épître et lit, à haute voix, dans le Chémomal

tenu par le servant, la bénédiction suivante:

Bene + dicat vos Conditor cœB et tam, Dent Pl»t«r

omnipotens, qui vos eligere dignatus ert ad béate Marte

matrii Domini noatri Jeau Chriiti omaortium; ut integram

et immaculatam virginitatem, quam professa estis, coram

Deo, et angelis cjus conservetis, propositum teneatis, cas-

titatem diligatis, patientiam custodiatis, ut coronam vir-

^liitatis accipere mereamini. Per eumdem Chriatum

Oominum noetrum.

^. Axam.
4° Softit (ea lalnt)

L'oflteiant se retourne, fait la génuflexion et aort, Iaia>

sant le calice sur l'autd, (ou, sans génuflexion, monte à

l'autd pmir le salut).





VIII

Cinquantenaire.— Eveqiie officiant









CINQUANTIEME ANNIVERSAIRE.—EVEQUE
OFFICIANT

PtêftttàUê

Lù'ti.—La c'érémonie a lieu à la chapelle, à la suite de la mené qui
commence à l'heure des professions, ou plus tard.

Décoration.—Comme à la profession, p.

Maitre-autcl.—Le saint Sacrement doit être transporté à un autel laté-

ral, comme pour une profession. On dispose sur l'autel, à droite du missel
(ouvert) au bout de l'autel, aprùs qu'on l'a reçu, le bougeoir dans lequel on a
fixé solidement une bougie ou un cierge qu'on allume en même temps que ceux
de l'autel (jamais le cierge pascal, à moins que la fête du jour soit de le ou de
2e cl. ou que ce soit un dimanche) ; au milieu, les ornements pour la messe de l'é-

vôque
: chasuble, étole, manipule (à part du c6té de révangile),cord(Mi, aube et

umict
; après l'arrivée de rofficiaiit,on met (à ifavite la croix pectonle), à fMi>

che, la mitre et le voile pour la porter; l'on a^Mue la crosse en deliors de l'an»
tel, du cdté de l'évangile avec un Hn^e (manuterge) pour te porte-croeie: li

l'offidant est l'évéque dtocéaaiii ou un délégué qui ait droit à la croix, on met,
si l'cm en a, sur te pavé du cAté de l'évangile, une base destii^ i recevoir ta
croix archiépiaeiqiale, ce qui dispense le porte-croix de la tenir, et lui permet
de remfdir une autre fonction pendant la cérémonie. On met au bas, de
chaque cdté, un tabouret (sans dossier) à l'usape des assistants. On place,
au milieu du choeur, un prie-Dieu avec deux c ni as de couleur verte ou vio-

lette' et un fauteuil (qui sera placé sur le m^ichepied après la messe); si

l'on chante le Te Deum, un coussin de couleur blanche (ou rouge selon les

ornements) du côté de l'évangile.

Crédcnce.—Sur la crédence, on met le calice préparé, les burettes, la clo-

chette et le Cérémonial de l'officiant, marqué à la p.

Autel du saint Sacrement.—Comme potir la profession, p
^W-—On étend au haut de l'allée centrate une carpette, sur laquelle on

place le prie-Dieu (provisoirement de côté, pour laisser te passage libre à l'offi-

(i.int) accompagné à droite d'un chand^er,et te liige de te jubilaire (de
chaque jubilaire), et,sieUe ne suffit pas, tme aittn carpatta pour te supé-
rieure et sa conqiagiM.

La ooulrarwt* ni rNcrvéc à l'évéque ordinaire, la couleur violette eit employée pour tout
autre ëvéqiw. On peut employer la couleur verte pour un évéque étrancer à qui l'ordinaira •
x^-nM Ji«fdklis> et p«ntuk>n de bénir (comme Mgr l'Atcbcvtque d« Montréal le fait, à
l'^card d* eoManH).
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SacrisHe.—On prépare la veille des cierges de 6 à la livre pour la jubi-

laire, ainsi que pour la supérieure et sa compagne; pour la rénovation, la
chape, de la couleur des ornements (qui sera apportée A l'oitt^I nptiù la
messe).

Salon ou parloir.—Connue pour la professioii, p.

SERVANTS
II faut les mêmes servants qu'à la profeuioil, p.
A l'arrivée de l'officiant, ils asiawnt oomme k la (nofessior A la nwM

srrvie par deux prêtres, deux porte-flambwttx «t dtox aanwito à la ciMmmb,
<|ui agissent comme p.

ASSISTANTS

L'officiant doit être accompKgné de deux prêtres en surplis qui
l'assistent. Ils partent du salon et marchent à ses côtés, un peu en
arriùre. A la porte de la chapelle, le pranier hii pi^te l'asperao^
qu'il touche pour se «^r, seul, s'fl n'a pas le droit de bénir s'il

bénit, ib font la génuflexion en se signant, puis l'accompagnent à
l'autel du saint Sacrement et au maître-autel, où il prie avant de re-
vt tir les ornements, le 1er assistant tenant le bougeoir & gauche, le
2e la barrette k droite, tous deux debout. Quand l'évoque a fiai
<1e lire, ils déposent le bougeoir à droite du missel et le canon sur l'au-
tel

,
le 2e présente la barrette et passe à gauche, le 1er prtsentant

le manuterge. A défaut de maître des cérémonies, le 2e dtttriln»
les ornements (la croix pectorale avant l'étole), il garde le manipule à
la main, s'agtnouille pour les prières de la confession, et met le mani-
pule au bras de l'officiant après Ifidulgentiam. Le 1er, dès qu'il monte
à l'autel, reprend le bougedr et.se tenant au bout de l'autel, édai»
1 officiant ; il change de c6té k l'évangile, puis encore après la commu-
nion

;
le 2e transporte le missel pour l'évangile, le 1er le bougeoir.

Le 1er après la communion transporte le missel et le bougeoir, le 2e
va prendre le caUce sur b cr^knee tpiim le t. JB mcanKOms «O. .

.

jactus est (ou pendant l'évangile s'il n'y a pas de Credo). -Le premier
ne fait pas de génuflexion, pendant qu'U tient le bougeoir. A la
communion, si l'offidaat 1» ditteiba* (eo WMe 1» boufeair sur

' * Moatrfal ««oanl* juridictiga et pwmMun d'maan «t di béairk
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l'autel ainsi que la patène). L'officiant ne prend pas la mitn
pendant la messe et ne laisse pas tomber la queue de sa soutane.

.\j)rès la nies.se, l'officiant (après avoir enlevé le manipule) échan-
ge la chasuble pour la chape et reçoit la mitre que lui met toujours
l'assistant de droite, celui de gauche étant chaifé de la lui enlever.

Les assistants vont s'asseoir au bas, de chaque côté, pour l'instruc-

tinn ;
ils remontent auprès de lui immédiatement après l'instruction.

Apres la ciMmonie, l'officiant enlève les ornements à la sacristie

ou au choeur; pour l'action de grftce, le 1er assistant tient le bou-
geoir k louche et le 2e la barrette k droite. Quand l'évèque a fini

<le lire, le 1er porte le canon et le bougeoir qu'il éteint sur l'autd et
tous deux s'agenouillent.

A U M Ô .\' I E R

L'aumônier a soin de transporter, soit après la messe de commu-
nauté, ce qui est pr.^férable, scdt avant la cérémonie, le ciboire (etla
lunule) k un autel latéral, comme pour une {mrfessioit.

CÉRÉMONIE DU CINQUANTIÈME ANNIVERSAIRE.—

j
ÉVÊQUE OFFICIANT

V Messe

Après avoir récité les prières qui suivent la messe, l'of-

ficiant enlève le manipule, la chasuble, reçoit la chape et

la mitre, et monte (sans saluer) s'asseoir au milieu du mar-

chepied (du côté de l'évangile, si l'on n'a pas enlevé le

saint Sacrement). Les assistants vont s'aswoir de chaqt»
côté, au chonn'.

V lostrucUoo

S'il ne la fait 1»% il aaiwte à l'inatraction, tenant iet

mains appuyées mar les genoux. Après rinstraetkm, kt
assistantsmnontent ai^oès de i'sffieiaiit.
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8° R<iioT«tkNi éM Toniz

Aprèi l'instaructiiMi, il éemmxn aaib et couvert

4" moHIrtloa êt 1a JnUairt

Quand la rénovatkm des vœux est terminée, rdficiant

se lève, reçoit la crosse et lit, à haute voix, sur le Cérimo-

nicd tenu par le porte-livre, la bénédiction suivante:

Bene + dicat te (ou vos) Conditor cœli et terrae, Deus

Pater omnipotens, qui te (ou vos) eligere dignatus est ad

Beat» Maria matris Domini noctri Jeni Christi conacr-

tium; ttt intcgram et immarutetaun v&rgfaiitatem qi»m

profesn ea (on jnieasa estîs), coram Dec, et angelis ejus

conserves (ou conservetis) , propositum teneas (ou teneatis),

castitatem diligas (ou diligatis), patientiam c^ist iS (ou

custodiatis), ut coronam virginitatis accipere merearis (ou

mereamini). Per eumdem Christum Dominum nostrum.

1$. Amen. „
fio 8«tis

L'officiant se retourne.

S'U ne doit pas y avoir

de saltU, dans la soirée: il

ent(mi» le Te Deum debout,

s'agenouine au f, T$ ergo,

puis chante ks venets et

l'oraison, comme à la p.

S'il a permission de bénir,

il peut donner la bénédiction

solennelle avant de descen-

dre.

S'U doit y avoir salut,

dans la soirée: et s'il a per-

missicm de bénir, il peut

donner la bénédiction idaii-

neUe avant de deaeendre.
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Il laisse les ornements au pied de l'autel et fait son

iction de grâces sur le prie-Dieu« à moini qu'il ne prière

retoumor à la sacristie.









IX

Cinquantenaire.— Prêtre officiant









CINQUANTIEME ANNIVERSAIRE.—PRETRE
OFFICIANT

Pr<parmtUi

I.*rtt—L« cérémonie a Ik-u à la chapelle, à k suite de b messe qui com-
mence à l'heure des professions, ou plus tard.

Décoration.—Comme à la profession, p.

Maître-auti L—Le saint Sacrement doit être transporté à un autel Uténl,
comme pour une profession. L'autel est préparé comme de coutume pour
fe. mes.se, mais on allume les si.x cierges, (jamais le derge pascal, à moins que U
ft te du jour soit de le ou de 2ecl. ou que (^Mk un dimanche). On met au bas
lies degrés, de chaque côté, un tabouret «^ois (sans dossietO à l'usage des
.issistants. Si l'é\ êque assiste à la messe, on prépare le trône du cAté de
l'évangile.

Crédewe.—On y met le Cérémonial de roflieiailt. tamiqttt à la p>
et ce qu'il faut pour la messe basse.

.4 iitel du saint Sacrtm«Ht.—Comxut k la ptx>fe»ion, p.
AV/.—On étend au haut de l'allée oeatrale une carpette, sur laquelle on

place le prie-Oieu accompagné A droite d'an chandelier, et le siOge de la jubi-
laire (de chaque jubilaire), et, si elle ne suffit pas, une autre carpette pour la
supérieure et sa compagne.

SacTistit.—<in prépare la veille des cierges de 5 à la livre pour la jubi-
laire, ainn que pour U supérieure et sa compagne. Pour la messe, les orne-
ments convenables à U circonstance (de couleur blanche, si la couleur du jour
diflFère et admet les messes votives)

; pour la réno\ation des vœux, la chape de
U-i couleur des ornements (qui sera apportée sur la banquette, à la fin de la
nusse). Pour les assistants, deux surins aemblaUes «t |daeés A pitft, «-««
< érétnonial, ni barrette.

SERVANTS
Il peut y a\ oir deux 8er\'ants pour la messe. Après la messe, celui qtii

doit servir cérémoniaire v» chercher (i d^aut d'un troisième libre), la chape
qu'il place sur la banquette, et où le prêtre va la revêtir après les priètw
<iui terminent U messe, puis il eriève de rautel le pupitre et les cartons et place
le sic^ de l'officiant mi miUett (du cftté de l'évangile, si l'on n'a pas enlevé le
.^^mt Sacrement). Le second servant tiendra devant l'officiant, après l'instruc-
tion et ta rénovation des vœu.x, le Cérémonial ouvert à lu p. et appuyé
sur .son front. Si l'évêque as.siste à une messe chantée, les caudataire, porte-
bougeoir, porte-livre, porte-crosse et porte-mitre demeurent au trône et
agissent smi» la dmctioa du m^atre des cérémonies.

^
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ASSISTANTS

Les assistants, après la messe, se rendent à la banquette o-îi l'offi-

ciant échange la chasuble pour la chape, puis ils l'accompagnent à

ra"tel, où ils montent sur le marchepied. Pour l'instniction ib«'as>

.seoient de chacjue côté, au bas. Celui de droite reçoit et remet la

barrette (que tient le cérémoniaire), au côté de l'tvangile; celui de

sauche a soin du porte-livre. Ihne prennent ai Cétiimomal ai bar-

rette.

AUM'Ô.NIER

L'aumônier a soin de transporter, soit après la messe de comonr-

nauté, ce qui est préférable, soit avant la cérémonie, le cibote (etia

lunule) à un autel latéral, comme pour tme profession.

CÈJRÉAIONLE DU CINQUAN'mME ANNIVERSAiRE,

—

PRÊTRE OFPICIANT

1° Messe

Après avoir récité les prières qui suivent la messe, l'of-

ficiant monte prendre le calice, descend, fait l'inclinatioi.

à la croix et au chœur, le porte sur la crédence et va, à

la banquette, échanger la chasuUe pour la chape, après

avdr oilevé le manipule. Il salue le dergé, retourne à

l'autel, répète l'inclination et monte s'asBeràr au milieu

du marchepied.
2° Instruction

S'il ne la fait pas, il assiste à ^'instruction, couvert de

la barrette et tenant les mains appuyées sur les genoux.

^ BlBonlka dst vaox

Après l'instructioa, il demeure assis et couwt





r
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4" BteMictioa d* la jubilain

(iaapd la rénovation des vœux est terminée, l'offlciant

ee lève et lit, à haute voix, sur le Cérémonial tenu par le

porte-livre, la bénédiction suivante:

Bene + dicat te («m vos) Conditor oœli et terrse, Dg|r
Pater opmipotens, qui te (ou vos) eligere dlgnatorlll at)

beats Mariœ matris Domini Jesu QxM cùdbot»
tium; ut integram et immacjfcm virginitatem quam
professa es (ou professée estis), coram Deo, et angelis ejus

conserves {ou conservetis), propositum teneas (ou tenea-
tis), castitatera diligas (ou diligatis), patientiam custo-

dias (ou curtodiatis), ut cormiam vib^initatii acdpo^ me*
rearis (oK merean^). Per eiuadeis QirMuiii Dooiniim
nostrum.

^. Amen,

6° Sortit

li'^Bdaat se retoun^

S'il tie doU poB y avoir

de salut, dans la soirée : il en-

tonne debout le Te Deum,
s'agenouille au f. Te ergo,

puis chante les versets et l'o-

i ftisQn, comme à la p. ,

doit y o&tir aedut,

dans la «nrée; il deaoaid»

fait rinclinatioQ à ]a croise,

salue le clergé, se couvi^ e|

retoiime à la sacristie.
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TX E Dé-um laudimus : te Dôminum confitémur.

Te eetémum Patrem omnis terra venerâtur.

TM onuies Angeli, tibi ccdi, et univérsœ pote^glL
Tibi Chérabiin et Séraphim, innMAbili mee'^Sft-

mant:

Sanctus, Sanctus, SanctufllRniinus Deus Sàfaaoth.

Pleni sunt cœli et terra majestâtis glâris UuB.
Te gloriôsus Apostolôrum chorus:

Te PtopiMtàmm laudâbilis nûmerus:
Te lIArtymm candit&ttts laudat exéieitus.

Te per orbem teninim nneta oonfifeétur ËeeiMm
Patrem imménce majestâtis,

Venerândum tuum verum et ûnicum Fflium,

Sanctum quoque ParAclitum Spiritum.

Tu Rex glôriœ Christe.

Tu Patrfai 8emi»témui es Ffliu».

Tu ad Hberftndum su8oq)târut hômiii^: nni hor-

rulsti Vfrginis uterum.

Tu, devfcto mortis acùleo, apernfati eredéntânis régna
cœlôrum.

Tu ad déxteram Dei sedes, in glôria Patris.

Judex créderis esse ventùrus.

On s'agoiouiUe pcwr le venet suivant:

Te ergo qusBsumus, tuls Uawi^ w&kfmà: qiKS pre>

tiô3o s&nguine nàmUlL
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ditàti tu».

Et rcge eo*. et ext6Ue ilkw usque in

Per ilnguloH die* bcnedieimut te.

Et kutdàmua nooMn tttum m —niiimi, tl in Mculum

MÎMrén noitri D6mine :

Fiat miwncdrdia tua

dum ipentvimus in te.

In te Dteûne ^wtévi: non > édar in aténum.

I>. LMidamui et niporex alfeémui ewn fai rnh.
T. BmedictuB es, Dmnine, in flrmaménto corii.

Q. Et lirtAiMHi, «t glflrtâwi. it Mpm «Hâtae ia

Oranui Oratio

Deub. cojuB miaericârdie non ect nûmerus, et boni-

tâtis infinitttt est thesâurus, pifasinue majest&ti ttw pro

coOâtia dmiis grAdas àgimus, tuam aemper cl«néntiam

oortAtei, ut qui peténtibus poitulâta eonoédis, eûMkm






